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C’est la belle surprise de l’après-Coupe du Monde 
2026. Dimanche, lors du Conseil des ministres, 
le président Abdelmadjid Tebboune a ordonné le 

lancement officiel d’un accord de jumelage entre la wilaya 
de Tipaza et la ville américaine de Kansas City. Une décision 
prise en reconnaissance de l’accueil exceptionnel réservé à la 
délégation et aux supporters des Fennecs durant l’évènement 
sportif.
Pour concrétiser ce rapprochement, un trio ministériel a 
immédiatement été mobilisé. Selon le communiqué du Conseil 
des ministres, le chef de l’État a confié la préparation de cet 
accord à Ahmed Attaf (Affaires étrangères), Saïd Sayoud 
(Intérieur) et Walid Sadi (Sports).
Durant la compétition, les Verts avaient établi leurs quartiers à 
Lawrence, dans l’État du Kansas. C’est dans ce camp de base 
que l’équipe nationale a effectué l’ensemble de sa préparation 
entre les différents matchs du Mondial 2026.

Kansas City et Tipaza bientôt jumelées

Pour rappel, la délégation algérienne et les nombreux 
supporters qui l’accompagnaient ont bénéficié d’une hospitalité 
remarquable de la part des habitants et des autorités locales, qui 
se sont pliés en quatre pour les accueillir.
À travers cette initiative, le président Tebboune entend non 
seulement saluer l’hospitalité exceptionnelle offerte à la 
délégation algérienne lors du Mondial, mais aussi renforcer 

durablement les liens d’amitié et de coopération économique et 
culturelle entre l’Algérie et les États-Unis.
Lancé en 1967 avec la ville de Séville en Espagne, le programme 
de jumelage de Kansas City s’est progressivement développé à 
travers le monde. Durant les années 1970 et 1980, le réseau s’est 
ouvert à l’Asie et aux Amériques en intégrant Kurashiki (Japon), 
Morelia (Mexique), Tainan (Taïwan) et Xi’an (Chine).
La dynamique s’est accélérée dans la décennie 1990 avec les 
adhésions de Guadalajara (Mexique), Hanovre (Allemagne), 
Port Harcourt (Nigeria) et Arusha (Tanzanie), suivies de Yan’an 
(Chine) en 2017. Aujourd’hui, ce réseau mondial compte 13 

villes sœurs, une communauté internationale récemment rejointe 
par Metz (France), dont le partenariat a été officiellement 
finalisé en juin 2025.

Une proposition pour jumeler Lawrence et Biskra

Pour rappel, une proposition de jumelage entre Lawrence 
et Biskra a été initiée dans la foulée de l’accueil réussi de la 
délégation algérienne lors du Mondial 2026. D’ailleurs, Bob 
Schumm, président de Friends of Messolongi, souligne que 
la priorité absolue est de constituer à Lawrence un groupe de 
bénévoles fiables, prêts à s’investir sur le long terme au-delà de 
l’enthousiasme initial.
Sur le plan académique, l’Université du Kansas (KU) envisage 
de poser les premières bases de cette relation par un accord-
cadre général, conditionné par l’intérêt du corps professoral. 
Les discussions entre Joe Potts (KU) et Noureddine Zemmouri 
ont déjà mis en lumière des axes de coopération scientifique 
majeurs, tels que l’agriculture en zone aride, la gestion de l’eau, 
l’architecture durable et l’urbanisme oasien.
Au niveau local et diplomatique, l’initiative bénéficie d’un 
fort soutien, le maire Brad Finkeldei ayant reçu des échos 
favorables des ambassadeurs des deux pays. La prochaine étape 
concrète consistera à structurer le groupe des « Amis de Biskra 
» à Lawrence afin de matérialiser ce rapprochement par des 
échanges d’étudiants et des séjours en familles d’accueil.
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LE PRÉSIDENT 
DE LA RÉPUBLIQUE CHARGE M. ATTAF DE SUPERVISER 
UNE COMMISSION SECTORIELLE POUR SUIVRE LES 
PROJETS DE COOPÉRATION AVEC LE NIGER ET LE TCHAD

CONSEIL DES MINISTRES
VERS L’ÉLABORATION D’UN PLAN D’ACTION COMPLET 
ET EFFICACE PORTANT SUR LE DÉVELOPPEMENT 
DU TOURISME ALGÉRIEN

Le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune a chargé, dimanche lors de la 
réunion du Conseil des ministres, le ministre d’Etat, ministre des Affaires étrangères, 
de la Communauté nationale à l’étranger et des Affaires africaines, M. Ahmed Attaf, de 
superviser une commission sectorielle chargée de suivre l’état d’avancement des accords 
de coopération bilatérale conclus avec les deux pays frères le Niger et le Tchad, indique 
un communiqué du Conseil des ministres.Concernant le suivi de l’exécution des accords 
de coopération bilatérale conclus avec les deux pays frères le Niger et le Tchad, le 
président de la République a mis l’accent sur “l’importance majeure qu’accorde l’Algérie 
au développement des différents projets convenus, dans les plus brefs délais, notamment 
dans le domaine de la production de l’énergie électrique au profit des citoyens des 
deux pays frères”, indique le communiqué.Le président de la République a précisé que 
cet attachement “procède d’une volonté commune de coopération pour instaurer une 
base économique solide, à même de réaliser une forte dynamique de développement et 
de véritables investissements, au mieux des intérêts communs de l’Algérie, du Niger, 
du Tchad et de l’ensemble de la région, suivant une vision intégrée”.Par ailleurs, le 
président de la République a chargé M. Attaf de superviser une commission sectorielle 
chargée de “suivre, sur le terrain, l’état d’avancement de la concrétisation des différents 
projets de coopération convenus avec les deux pays frères, dans les délais impartis”, selon 
la même source. 

Le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune, a chargé, dimanche lors de la 
réunion du Conseil des ministres, la ministre du Tourisme d’élaborer un plan d’action 
complet et efficace portant sur le développement du tourisme algérien et la promotion du 
tourisme intérieur, a indiqué un communiqué du Conseil des ministres.
Après avoir écouté un exposé sur la saison touristique, “le président de la République a 
chargé la ministre du Tourisme d’élaborer un plan d’action complet et efficace portant 
sur le développement du tourisme algérien et la promotion du tourisme intérieur au 
profit de la famille algérienne, notamment le tourisme côtier, en mettant l’accent sur la 
formation et la spécialisation dans le domaine du tourisme, qu’il s’agisse de tourisme 
côtier, de montagne ou saharien, d’autant plus que l’Algérie a mis en place, ces dernières 
années, de nombreuses facilitations, notamment la possibilité d’obtenir le visa directement 
à l’arrivée dans les aéroports du Sud du pays, sans aucune entrave”, précise-t-on de 
même source.Le président de la République a en outre insisté sur “la nécessité d’exploiter 
toutes les potentialités touristiques dont regorge notre pays, à travers la coordination 
et la coopération contribuant à promouvoir l’image de la diversité et de la richesse 
civilisationnelle et culturelle de l’Algérie”. 

ALLOCATION TOURISTIQUE DE 750 EUROS :

L’ALLOCATION TOURISTIQUE
 DÉSORMAIS PAYÉE PAR CARTE BANCAIRE 

POUR STOPPER LA FUITE DES DEVISES

Le président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a présidé ce dimanche une réunion 
du Conseil des ministres qui a débouché sur des 

décisions à effet immédiat. Deux mesures dominent les 
annonces : l’obligation de régler l’allocation touristique 
par carte bancaire, pour couper court aux détournements 
de devises, et un ultimatum d’un mois adressé 
aux ministères pour interconnecter leurs systèmes 
informatiques via le Centre national des données. Des 
orientations qui traduisent une volonté de reprendre le 
contrôle, à la fois sur les finances publiques et sur la 
modernisation de l’administration.

L’allocation touristique désormais payée par carte 
bancaire pour stopper la fuite des devises

La mesure la plus immédiate concerne directement 
les voyageurs algériens. Face à des abus répétés 
et documentés, le chef de l’État a tranché : à titre 
provisoire, l’allocation touristique ne sera plus versée 
en espèces. Son règlement passera obligatoirement par 
la carte bancaire.Le constat qui a motivé cette décision 
est sans appel. Des intermédiaires et certaines agences 
de tourisme exploitaient le dispositif pour capter des 
devises sans que les bénéficiaires légitimes n’en profitent 
réellement. Un saignement de la réserve de change 
s’opérait ainsi en toute discrétion, au détriment des 
citoyens et des finances de l’État.En imposant le circuit 
bancaire, Tebboune entend rendre chaque transaction 
traçable et vérifiable. Les courtiers qui prospéraient sur 
cette faille se retrouvent, de fait, exclus du mécanisme. 
La mesure est présentée comme temporaire, le temps que 
des garde-fous plus structurels soient mis en place.

Un mois pour connecter tous les secteurs à la 
plateforme numérique nationale

Sur le front de la transformation numérique, le président 
Tebboune a fixé un calendrier serré. Les différents 
ministères disposent d’un délai maximal d’un mois pour 
réaliser une interconnexion intersectorielle en s’appuyant 
sur le Centre national des données. L’objectif : élargir 
concrètement l’offre de services numériques accessibles 
aux citoyens.

Cette injonction s’inscrit dans le cadre plus large de la Portail 
national des services numériques, dont les potentialités ont 
été présentées lors de la même réunion. Aujourd’hui, trop 
de démarches administratives restent cloisonnées dans des 
silos ministériels qui ne communiquent pas entre eux. Le 
président veut briser ces verrous en un mois.Le message 
est clair : la digitalisation de l’État n’est plus une option 
à long terme. C’est une priorité opérationnelle, avec une 
échéance précise et une responsabilité directement engagée. 
La plateforme dzds.dz, qui simplifie déjà l’accès aux 
documents d’état civil pour les Algériens, illustre le type de 
résultats attendus à grande échelle.

Coopération avec le Niger et le Tchad, startups
 et tourisme au menu du Conseil

Au-delà de ces deux mesures phares, la réunion a couvert 
un spectre plus large. Le suivi des accords de coopération 
conclus avec le Niger et le Tchad a occupé une partie des 
débats. Ces partenariats, régulièrement remis à l’ordre du 
jour depuis le Conseil des ministres du 3 mai 2026, portent 
sur des secteurs stratégiques : énergie, infrastructures et 
échanges commerciaux. Tebboune a réaffirmé sa volonté 
d’en accélérer la mise en œuvre concrète.Le développement 
de l’écosystème des startups a également figuré à l’ordre 
du jour. L’Algérie cherche à structurer un environnement 
favorable à l’entrepreneuriat innovant, en mobilisant les 
outils numériques et les financements adaptés. Enfin, un 
exposé consacré à la saison touristique a permis d’évaluer 
les préparatifs en cours, dans un contexte où le pays 
ambitionne de renforcer son attractivité, notamment après 
son inclusion parmi les destinations mondiales à ne pas 
manquer en 2026.
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Samedi 11 juillet, Flora 
Ogilvy-Vesterberg a annoncé 
la naissance de son premier 
enfant. Avec cette naissance, 

la princesse Alexandra de 
Kent devient ainsi arrière-

grand-mère pour la première 
fois.

La famille royale britan-
nique s’agrandit. Au mois 
de janvier, Flora Ogilvy-

Vesterberg a annoncé sa gros-
sesse, cinq ans après son ma-
riage avec Timothy Vesterberg. 
La jeune femme de 32 ans est un 
membre discret du clan Wind-
sor. Elle est la fille de James 
Ogilvy et de Julia Rawlinson, 
et la petite-fille de la princesse 
Alexandra de Kent, cousine ger-
maine de la reine Elizabeth II.
Six mois après cette annonce, 
Flora Ogilvy-Vesterberg a fina-
lement donné naissance à son 
premier enfant. Samedi 11 juil-
let, elle a dévoilé un premier 
cliché du nouveau-né dans un 
couffin bleu clair. “Notre fille, 
Isabel Marina Vesterberg, est 
arrivée en bonne santé dans la 
matinée du 8 juillet. Timothy et 
moi sommes comblés de joie et 
d’amour pour elle”, a-t-elle écrit 
sur Instagram.

Flora Ogilvy-Vesterberg 
rend hommage à son arrière-

grand-mère
Au moment de choisir le prénom 
de sa fille, Flora Ogilvy-Vester-
berg a souhaité rendre hommage 
à un membre important de la 
famille royale. “Elle porte ce 
prénom en hommage à la béné-
diction qu’elle représente, ainsi 
qu’à mon arrière-grand-mère 
paternelle. Son prénom signifie 
également ‘de la mer’, un lieu 
où nous nous sentons toujours 
en paix, en Écosse et en Suède”, 

a-t-elle précisé.
Flora Ogilvy-Vesterberg a donc 
choisi d’honorer la princesse 
Marina de Grèce et de Dane-
mark en nommant sa fille Isabel 
Marina. Née en 1906, la prin-
cesse Marina était la petite-fille 
du premier roi des Hellènes, 
Georges 1er de Grèce. Elle était 
entrée dans la famille royale bri-
tannique par son mariage avec le 
prince George, duc de Kent, fils 
du roi George V.
La petite-fille de la princesse 
Alexandra s’est mariée à un 

Suédois
Isabel Marina Vesterberg n’au-
ra pas l’occasion de connaître 
son arrière-arrière-grand-mère, 
la princesse Marina, morte en 
1968. En revanche, elle pourra 
connaître sa fille, la princesse 
Alexandra de Kent, qui fêtera 
ses 90 ans en décembre pro-
chain. Cette naissance fait d’ail-
leurs de la cousine germaine de 
la reine Elizabeth II une arrière-
grand-mère pour la première 
fois.
De son côté, Flora Ogilvy-Ves-

terberg forme désormais une 
famille avec Timothy Vester-
berg. En septembre 2020, celle 
qui est atteinte d’autisme s’est 
mariée au Suédois à la chapelle 
royale du palais Saint-James au 
cours d’une cérémonie privée, 
en raison du Covid-19. L’année 
suivante, elle a organisé une bé-
nédiction du mariage à l’église 
St-James de Piccadilly pour 
célébrer son union. Le couple 
ouvre ainsi un nouveau chapitre 
de son histoire avec l’arrivée 
d’Isabel Marina.

Après l’anglais, l’espagnol 
et l’arabe, le Festival 
d’Avignon fait du coréen 

sa langue invitée pour sa 80e édi-
tion qui démarre samedi, à travers 
notamment la présence d’artistes 
de la péninsule ou de la lauréate 
du prix Nobel de littérature 2024 
Han Kang.
«Alors qu’on a, ces dernières 
années, vu émerger une forme de 
soft power à travers la K-pop, des 
séries télé, etc., les arts vivants 
sud-coréens restent très mécon-
nus de la scène européenne, de la 
scène française, du public du fes-
tival», avait expliqué le directeur 
de l’événement, Tiago Rodrigues, 
qui a décidé de mettre en valeur 
une langue chaque année depuis 
son arrivée à ce poste.
Han Kang inspire deux spectacles
Publié en 2023, le roman «Im-
possibles adieux» de Han Kang, 
sur une femme découvrant des 
archives documentant l’assassi-
nat sur l’île de Jeju de milliers de 
civils - considérés comme com-
munistes - par des forces sud-co-
réennes en 1948-1949, sert d’ins-
piration à deux formes théâtrales.
Y voyant un «réquisitoire contre 
l’oubli», la metteuse en scène 
Julie Deliquet va proposer 

«Oiseau», une lecture-perfor-
mance bilingue interprétée par 
les actrices Isabelle Huppert 
et Hyeyoung Lee dans la cour 
d’honneur du palais des papes.
«Che dolore terribile è l’amore», 
de l’Italienne Daria Deflorian, est 
aussi tiré de ce roman.
Cette dramaturge, qui avait déjà 
mis en scène «La végétarienne», 
autre roman d’Han Kang, dit 
aimer dans son écriture l’élar-
gissement de «notre perception 
de la réalité grâce aux rêves, à la 
vie nocturne, aux fantômes, aux 
mondes parallèles».
Han Kang sera présente du 12 au 
18 juillet.
Kyung-Sung Lee et le théâtre 

documentaire
C’est aussi l’épisode de l’île de 
Jeju qui inspire le metteur en 
scène Kyung-Sung Lee dans «Is-
land story». Lui travaille à partir 
des témoignages de trois per-
sonnes âgées descendant de vic-
times du massacre et des travaux 
d’un archéologue ayant mené des 
recherches pour retrouver des 
ossements.
«Je m’interroge sur le fait que le 
théâtre puisse encore fonctionner 
comme une forme de rituel re-
liant des personnes dont l’histoire 

est lointaine», décrit-il.
Jaha Koo en force

Metteur en scène, compositeur 
et vidéaste, Jaha Koo présente 
trois spectacles. Dans «Cuckoo» 
(créé en 2017), un monologue 
avec trois autocuiseurs de riz, 
l’artiste de 40 ans explore la pres-
sion exercée sur la jeunesse pour 
être performante dans une société 
coréenne encore marquée par le 
poids de son système «hiérar-
chique, le patriarcat et l’inégalité 
de genres», raconte-t-il.
Dans «The History of Korean 
Western Theatre» (2020), il se 
demande pourquoi la tradition 
théâtrale de son pays s’est effa-
cée face à la culture occidentale. 
Enfin, dans «Haribo Kimchi» 
(2024), il utilise la cuisine d’un 
stand de street food pour parler 
de sa position d’»entre-deux», lui 
qui a quitté son pays natal il y a 
15 ans.
Il met en garde contre le risque 
d’une culture «standardisée». 
«Il y a tellement de Corées dif-
férentes dans le monde», a-t-il 
confié.
Danse et performance visuelle

Performance visuelle originale 
en vue avec l’artiste Lee Jinyeob: 
dans «MULJIL», quatre inter-

prètes sont immergés dans un 
grand bocal d’eau, en référence 
aux femmes qui plongent dans la 
mer pour récolter des coquillages 
sur l’île de Jeju.
Avec son spectacle «KIN: Yeon-
hee Project I», le musicien Inbo 
Lee (Liquid Sound), qui a étudié 
le spectacle vivant en France, 
revisite un art ancestral coréen, 
le Yeonhee, mêlant danse, cirque 
et percussion, en le modernisant. 
«J’ai cherché à supprimer des 
éléments traditionnels pour ne 

garder que son ADN et j’ai ajouté 
de la danse contemporaine», ra-
conte-t-il.
Sung Im Her, chorégraphe de 
danse contemporaine, présente 
«1 Degree Celcius», sur le thème 
du réchauffement climatique.
Enfin, avec «Neige neige neige», 
Lee Jaram, diva du «pansori» - 
récit chanté accompagné au tam-
bour -, emmènera le public dans 
une adaptation de la nouvelle de 
Tolstoï «Maître et serviteur».

Avignon
 La langue coréenne à l’honneur avec la prix Nobel 

de littérature Han Kang

Carnet rose chez les Windsor
La famille royale britannique s’agrandit avec la naissance 

d’un nouveau bébé
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ELLE OBTIENT UN 100/100:
 Une bachelière Algérienne impressionne au Bac en Italie

LE MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION NATIONALE LANCE UN CONCOURS 
DE RECRUTEMENT:

Plus de 26 000 postes à la clé

ORIENTATION APRÈS LE BAC:
Ce qui change pour pour les bacheliers de 2026

Les lauréats de la session de 
juin 2026 du baccalauréat 
disposeront désormais 

d’une marge de manœuvre 
plus large pour leur orientation 
universitaire. Ils pourront inscrire 
jusqu’à 12 choix sur leur fiche 
de vœux, contre 6 à 10 options 
l’année dernière.
L’annonce a été faite par Ali 
Chokri, directeur général de 
l’enseignement et de la formation 
au ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, qui a également 
précisé que le taux de réussite 
national à l’examen s’élève à 56,18 
%.
Invité de l’émission « L’Invité du 
jour » sur les ondes de la Chaîne 3 

de la Radio Algérienne, M. Chokri 
a expliqué que cette extension du 
nombre de vœux vise à offrir aux 
nouveaux bacheliers de meilleures 
opportunités dans le choix de leurs 
filières universitaires.
Cette mesure a pour but 
d’optimiser le taux de satisfaction 
globale et d’éviter les situations où 
des étudiants se retrouveraient sans 
aucune affectation correspondant à 

leurs aspirations.
Calendrier des inscriptions : 
deux phases distinctes
Le responsable a détaillé le 
calendrier des inscriptions et des 
orientations pour cette nouvelle 
promotion, lequel s’articulera 
autour de deux grandes étapes :
•Inscriptions préliminaires : du 15 
au 19 juillet 2026.
•Confirmation des inscriptions : du 
20 au 22 juillet 2026. Durant cette 
période, les étudiants auront la 
possibilité de modifier leurs choix 
initiaux.
Le traitement et l’analyse des 
demandes se dérouleront du 
23 au 29 juillet, tandis que 
la proclamation des résultats 
d’orientation est fixée au 30 juillet 

2026 au soir.
Quant aux inscriptions définitives, 
elles auront lieu du 5 au 10 août 
2026 et se feront exclusivement 
en ligne. M. Chokri a souligné 
que l’inscription ne deviendra 
définitive qu’après le paiement des 
frais de scolarité, fixés à 200 dinars 
algériens, payable via la carte 
Edahabia.
Modernisation des outils : place 
au numérique
Dans le cadre de l’amélioration 
du processus d’orientation, le 
ministère de l’Enseignement 
supérieur a opéré une refonte 
majeure de ses outils d’information. 
Le traditionnel guide de l’étudiant 
en version PDF (qui comptait 
environ 200 pages) a été remplacé 

par une nouvelle plateforme 
électronique.
Ce nouvel outil centralise toutes 
les données relatives aux filières 
disponibles, aux établissements 
de formation, aux programmes 
pédagogiques, ainsi qu’aux 
conditions d’admission et aux 
calendriers d’inscription.
Selon le directeur général de 
l’enseignement et de la formation, 
cette plateforme numérique a 
été conçue pour fluidifier l’accès 
à l’information universitaire et 
guider les étudiants vers des choix 
de parcours académiques plus 
clairs, plus transparents et plus 
efficaces.

C’est le graal absolu 
du système scolaire 
transalpin. À Belluno, 

une commune de la région de la 
Vénétie, Zainab Ghebbache a inscrit 
son nom au tableau d’honneur de 
la promotion 2026 de l’examen de 
maturité — l’équivalent italien du 
baccalauréat.
La jeune bachelière de double 
nationalité algérienne et italienne a 
obtenu la note parfaite de 100/100, 
assortie du prestigieux « e Lode 
» (avec félicitations du jury), une 
distinction rarissime réservée à 
l’élite lycéenne du pays.
Élève au lycée Renier, elle fait 
partie du cercle très restreint des six 

étudiants de l’établissement à avoir 
atteint ce sommet académique 
cette année, comme le rapporte le 
quotidien régional Corriere delle 
Alpi.
Par ce parcours sans faute, elle offre 
l’image d’une jeunesse brillante, 
portée par des valeurs d’effort, de 
persévérance et de rigueur.
Des vers à l’espace : un profil 
atypique
Si son bulletin de notes 
impressionne, c’est surtout la 
dualité de son profil qui détonne. 
Issue d’un cursus littéraire qui a 
forgé son esprit critique et nourri 
sa passion pour la poésie, Zainab 
Ghebbache a pourtant décidé de 

prendre un virage à 180 degrés 
pour ses études supérieures.
« J’ai choisi d’étudier l’ingénierie 
aérospatiale à Padoue. C’est un 
secteur hautement stratégique, et 
il me tenu à cœur de m’imposer, 
en tant que femme, dans une 
filière scientifique », confiait-elle 
récemment aux médias locaux.

Pour autant, la bachelière 
n’abandonne pas ses premières 
amours. Elle ambitionne de 
décrocher, d’ici une vingtaine 
d’années, un diplôme universitaire 
en lettres afin de continuer à faire 
vivre sa plume et d’inspirer le 
public par ses écrits.
Une « ambassadrice » de choix 
pour la diaspora
Au-delà de la performance 
individuelle, ce succès résonne 
fortement au sein de la communauté 
algérienne établie en Italie, pour 
qui Zainab est devenue un véritable 
motif de fierté. La Fédération des 
Étudiants et des Cadres Algériens 
en Italie a immédiatement tenu à 

saluer ce triomphe académique.
Par la voix de son président 
fondateur, Houari Chelakh, 
l’organisation a adressé ses plus 
chaleureuses félicitations à la 
lauréate ainsi qu’à sa famille.
En formulant ses vœux de 
réussite pour son futur parcours 
universitaire et professionnel, le 
représentant de la fédération a 
émis le souhait de voir Zainab 
Ghebbache s’ériger en modèle 
pour les générations futures, la 
qualifiant de « digne ambassadrice 
de l’Algérie » à l’étranger. Une 
trajectoire inspirante qui promet 
déjà de briller bien au-delà des 
frontières de la Vénétie.

Le ministère de l’Éducation 
nationale vient de donner 
le coup d’envoi officiel 

d’un concours de recrutement 
sur épreuves, au titre de l’année 
2026. Cette opération d’envergure 
vise l’accès à une formation 
spécialisée dans plusieurs grades 
administratifs et pédagogiques.
Selon le communiqué officiel de la 
tutelle publié ce lundi, pas moins 
de 26 209 postes sont ouverts à 
travers l’ensemble du territoire 
national.
Répartition des postes par grade
Le contingent global de postes 
budgétaires est réparti de manière 
précise entre les différents profils 
recherchés. Le corps des éducateurs 
spécialisés en accompagnement 
scolaire se taille la part du lion 
avec 16 601 postes, suivi par celui 
des surveillants qui compte 5 628 
postes. Le secteur de la gestion des 
laboratoires se voit attribuer 1 510 
postes d’adjoints principaux de 
laboratoire.
Concernant les services 
économiques, le ministère prévoit 
le recrutement de 1 053 vice-
intendans et de 760 économes. 

Enfin, la répartition est complétée 
par 603 postes de conseillers 
analystes d’orientation scolaire 
et professionnelle, ainsi que 54 
postes de conseillers en nutrition 
scolaire.
Note : Le nombre de postes ouverts 
pour chaque grade, ainsi que les 
conditions de participation, les 
diplômes requis et la répartition 
par wilaya sont détaillés dans les 
annexes jointes au communiqué du 
ministère.
Calendrier et modalités 
d’inscription : Le tout-
numérique de rigueur
Fidèle à sa stratégie de 
numérisation, le ministère précise 
que les inscriptions et le dépôt des 
dossiers se feront exclusivement 
en ligne via le portail numérique 
dédié : https://tawdif.education.dz.
Les candidats disposent d’un 
délai de 15 jours pour s’inscrire à 
compter de la première publication 
de l’annonce, soit à partir de ce 
lundi 13 juillet 2026.
La date des épreuves écrites 
est quant à elle fixée au 26 
septembre 2026. Les convocations 
individuelles, mentionnant le lieu 

et l’heure des examens, seront 
à télécharger depuis la même 
plateforme, tandis que la date de 
l’épreuve orale sera communiquée 
ultérieurement.
Constitution du dossier 
électronique
Lors de l’inscription, le candidat 
doit obligatoirement remplir 
un formulaire électronique et y 
téléverser une copie de sa carte 
nationale d’identité, une copie 
du titre ou du diplôme exigé 
accompagné du relevé de notes du 
cursus d’études ou de formation, 
ainsi qu’une copie du document 
justifiant sa situation vis-à-vis du 
service national.
Un accusé de réception de dépôt de 
dossier devra ensuite être imprimé 

directement depuis la plateforme.
Le ministère insiste sur la 
responsabilité des candidats quant 
à l’exactitude des informations 
fournies.
Toute fausse déclaration sera 
considérée comme une fraude et 
entraînera des poursuites légales, 
notamment l’annulation immédiate 
de l’admission au concours. De 
plus, les candidats doivent postuler 
à des grades correspondant 
strictement à leur niveau de 
qualification. L’annulation de la 
candidature est systématique en 
cas de dissimulation d’un diplôme 
supérieur à celui requis.
Les frais de participation au 
concours sont fixés à 200 
DA, conformément au décret 

interministériel du 28 août 
2000. Le paiement s’effectuera 
exclusivement en ligne par le 
biais du service de paiement 
électronique, en utilisant la 
carte Edahabia via le portail de 
recrutement.
En cas de rejet du dossier, les 
candidats pourront introduire un 
recours électronique directement 
sur la plateforme. Quant aux 
résultats définitifs, ils seront 
consultables sur ce même portail 
dès leur proclamation officielle par 
le ministère.
Enfin, les candidats définitivement 
admis devront, avant leur 
nomination, compléter leur dossier 
administratif en fournissant une 
fiche de résidence, un acte de 
naissance, deux photos d’identité 
et, le cas échéant, une attestation 
prouvant la qualité de fils ou 
de veuve de chahid. Ce dossier 
doit également comprendre deux 
certificats médicaux (médecine 
générale et phtisiologie) délivrés 
par un médecin spécialiste, 
attestant de l’aptitude physique à 
occuper le poste.
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SIDI BEL-ABBES

L’Université “Djillali Liabès” obtient la certification 
internationale de qualité “ISO 9001”

SOLIDARITÉ :

Versement des allocations de scolarité
aux bénéficiaires dont les recours ont été acceptés

HAUT-COMMISSARIAT À LA NUMÉRISATION

Portes ouvertes pour vulgariser le portail national des services numériques

Cinq communes remportent le Prix de la meilleure 
commune éco-responsable préservant l’environnement

L’Université “Djillali Liabès” de Sidi 
Bel-Abbes a obtenu officiellement 
la certification internationale de 

conformité au système de management de 
la qualité ISO 9001: 2015, à l’issue d’un 
processus d’audit externe réussi, a-t-on 
appris, lundi, auprès de cette institution 
universitaire.
Cette distinction internationale consacre les 
efforts constants de l’établissement visant à 
améliorer ses performances administratives 
et pédagogiques, tout en consolidant sa 
trajectoire vers l’excellence institutionnelle.
Selon la cellule d’information et de 
communication de l’université, l’annonce 
de cette consécration a été faite lors de la 
réunion de clôture des travaux d’audit, qui 
s’est tenue dimanche au siège du rectorat, 
sous la présidence du recteur de l’université, 

le Pr Bouziani Merahi, en présence des 
cadres de l’établissement et des membres de 
la cellule de qualité, maîtres d’œuvre de ce 
projet stratégique.
A cette occasion, l’équipe d’auditeurs 
externes a salué le niveau atteint par 
l’université dans la mise en œuvre des 
standards de qualité, louant la transparence 

et l’esprit de coopération affichés par les 
différentes structures administratives et 
les pilotes de processus. Les experts ont 
également mis en avant plusieurs points forts 
reflétant l’engagement de l’institution dans 
une démarche d’amélioration continue et de 
modernisation de ses modes de gouvernance.
Cette réalisation vient matérialiser la 
vision stratégique adoptée par le rectorat 
de l’université “Djillali Liabès”, axée 
sur l’ancrage de la culture de la qualité 
comme choix institutionnel irréversible, 
parallèlement à l’accélération de la transition 
numérique et au développement des services 
électroniques, afin de garantir des prestations 
administratives et académiques à la hauteur 
des aspirations des étudiants, chercheurs et 
fonctionnaires.
Le recteur de l’université, le Pr Bouziani 

Merahi, a souligné que ce couronnement 
“constitue une nouvelle étape dans le 
processus d’enracinement de l’excellence 
institutionnelle et la poursuite des efforts 
visant à hisser la performance universitaire 
au service des objectifs du développement 
durable”.
Le même responsable a ajouté que le succès 
de la cellule de qualité dans le pilotage 
de ce projet témoigne du potentiel et des 
compétences dont regorge l’établissement, 
tout en mettant en relief la capacité des 
cadres universitaires de la wilaya de Sidi 
Bel-Abbes à contribuer à la promotion de 
l’enseignement supérieur algérien et au 
renforcement de son positionnement par 
rapport aux standards internationaux.

Le ministère de la Solidarité 
nationale, de la Famille et de 
la Condition de la femme, a 

annoncé, lundi dans un communiqué, que 
le versement des allocations spéciales 
de scolarité aux bénéficiaires dont les 
recours ont été acceptés, interviendra 
dès l’achèvement des procédures 
réglementaires en vigueur en la matière, 
selon le cas.

“Les citoyens remplissant les conditions 
d’éligibilité ont bénéficié du versement 
de l’allocation spéciale de scolarité sur 
leurs comptes courants postaux le 30 juin 
dernier, dans l’ensemble des wilayas du 
pays”, a rappelé la même source.
A cet égard, et en application des 
instructions de la ministre de la Solidarité 
nationale, de la Famille et de la Condition 
de la femme, Soraya Mouloudji, il a été 

décidé de “poursuivre l’examen des 
recours et des doléances des citoyens 
jusqu’au 22 juillet courant, les services 
de l’Agence de développement social 
(ADS), étant chargés de verser les 
allocations spéciales de scolarité aux 
bénéficiaires dont les recours ont été 
acceptés, dès l’achèvement des procédures 
réglementaires en vigueur en la matière, 
selon le cas”, conclut le communiqué.

Le Haut-commissariat à la numérisation 
a lancé, en coordination avec la wilaya 
d’Alger, une campagne d’information 

à travers des journées portes ouvertes afin 
de vulgariser le portail national des services 
numériques gouvernementaux (Dzair Digital 
Services), indique dimanche un communiqué de 
cette institution.
Cette campagne, organisée du 11 au 16 juillet 
courant au niveau de la Grande Poste d’Alger, 
s’inscrit dans le cadre des efforts de l’Etat visant 
à accompagner la mise en œuvre du processus 
de transformation numérique et à rapprocher les 
services publics numériques des citoyens, à travers 
la présentation du portail national des services 
numériques gouvernementaux, lequel donne 

actuellement accès à 21 services numériques, a 
précisé la même source.
Cet événement constitue une opportunité pour 
découvrir les multiples avantages du portail, les 
modalités de création d’un compte personnel ainsi 
que les procédures d’accès et d’utilisation de ses 
prestations numériques.
Il permet également aux usagers de bénéficier 
d’explications pratiques et d’un accompagnement 
technique direct assuré par les ingénieurs du Haut-
commissariat à la numérisation, qui répondront 
à leurs différentes interrogations concernant 
l’usage et l’accès aux services numériques 
gouvernementaux, ajoute le communiqué.
Cette campagne vise en outre à promouvoir la 
culture numérique chez les citoyens et à encourager 

l’utilisation des services publics électroniques, 
contribuant ainsi à la simplification des procédures 
administratives, à l’amélioration de la qualité du 

service public et à l’ancrage de l’administration 
numérique.
Cette opération sera “généralisée progressivement 
à travers les différentes wilayas du pays”, afin 
de “garantir l’élargissement de la campagne 
d’information sur le portail national des services 
numériques et de permettre au plus grand nombre 
de citoyens de bénéficier de ses prestations”, a 
souligné la même source.
La première journée de cette manifestation a 
enregistré “un engouement notable” des citoyens, 
qui ont pu bénéficier d’explications et d’un 
accompagnement technique direct prodigués 
par les ingénieurs du Haut-commissariat à la 
numérisation, conclut le communiqué.

Le ministère de l’Environnement et de la 
Qualité de la vie a annoncé, lundi à Alger, 
les résultats de la première édition du 

concours national de la meilleure commune éco-
responsable préservant l’environnement, lancé 
sous le slogan “la protection de l’environnement, 
une responsabilité communautaire”, ayant abouti à 
la distinction de cinq communes et à l’attribution 
de prix d’encouragement à cinq autres, en 
reconnaissance de leurs efforts dans différents 
domaines liés à la protection de l’environnement et 
au développement durable.
A l’issue des délibérations de la commission 
nationale chargée de l’évaluation et de la 
sélection, les communes de Mostaganem, Annaba, 
Mascara, Béni Abbès et Teghalimet (wilaya de 
Sidi Bel Abbès) ont été choisies, après évaluation 
des dossiers des communes candidates selon 
des critères techniques et environnementaux 
approuvés.
La commission a, en outre, décidé d’attribuer 
des prix d’encouragement à la commune d’El 
Atteuf (Ghardaïa) et à la commune d’Illoula 

Oumalou (Tizi Ouzou) pour avoir excellé dans 
le renforcement de la participation citoyenne en 
faveur d’un environnement propre et durable, aux 
communes de Mezghena (Médéa) et de Boukaïd 
(Tissemsilt) pour leurs efforts dans la protection du 
couvert végétal et forestier, tandis que la commune 
d’In Salah a reçu un prix d’encouragement pour 
ses efforts visant l’intégration des femmes dans 
l’action environnementale et de la valorisation des 
ressources locales.
La cérémonie a également été marquée par la 
distinction de plusieurs start-up, associations 
nationales et acteurs de l’environnement, 
en reconnaissance de leur contribution à 
l’accompagnement des projets de développement 
et à la promotion de pratiques environnementales 
durables.
Pour rappel, le ministère de l’Environnement et de la 
Qualité de la vie avait lancé ce concours le 5 février 
dernier, avant l’installation d’une commission 
nationale d’évaluation composée de représentants 
de plusieurs secteurs ministériels qui s’est appuyée 
sur neuf principaux critères, notamment les outils de 

planification environnementale, la gestion moderne 
des déchets, la sensibilisation environnementale, la 
propreté de l’environnement, et l’intégration des 
femmes dans le développement local.
Les commissions de wilaya ont sélectionné une 
commune par wilaya, et la commission nationale a 
ainsi examiné 54 dossiers avant d’entamer, le 7 mai 
dernier, les visites d’évaluation sur le terrain, et de 
procéder à l’annonce des résultats.
Dans une allocution prononcée à cette occasion, 
la ministre de l’Environnement et de la Qualité de 
la vie a indiqué que l’organisation de ce concours 
s’inscrit dans le cadre de la mise en œuvre des 
orientations du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, visant à ancrer la 
dimension environnementale comme l’un des 
leviers du développement durable et à améliorer le 
cadre de vie des citoyens.
Elle a fait savoir que les résultats de cette 
première édition avaient révélé des expériences 
locales pionnières dans les différentes wilayas 
du pays, soulignant que l’ancrage de la culture 
environnementale passe par l’implication de la 

société civile et des citoyens, la préservation 
de l’environnement étant une “responsabilité 
collective”.
Mme Krikou a également annoncé que ce 
concours deviendra un rendez-vous annuel, 
organisé à l’occasion de la Journée mondiale de 
l’environnement, célébrée le 5 juin de chaque 
année, afin d’encourager les communes à 
améliorer leurs performances environnementales 
et à promouvoir les principes du développement 
durable.
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MÉGAPROJET GARA DJEBILET:
Feu vert pour le plus grand aqueduc du Sahara en Algérie

L’Algérie devance la Chine et devient le 3e fournisseur des USA 
en hélium une ressource indispensable à la tech

Mégaprojet Gara 
Djebilet, feu vert pour 
le plus grand aqueduc 

du Sahara.
Les études d’ingénierie du 
transfert d’eau Sud-Sud 
entrent dans leur phase finale. 
Ce chantier de 1 400 km 
reliera Timimoun à Tindouf et 
alimentera le complexe minier 
de Gara Djebilet. Le projet de 
transfert d’eau Sud-Sud Algérie 
marque un tournant décisif 
pour la sécurité hydrique et 
l’industrialisation du Sud-Ouest 
algérien.
Mégaprojet Gara Djebilet : la 
dernière ligne droite des études 
techniques
Le mégaprojet de transfert des 
eaux Sud-Sud franchit une étape 
cruciale. Le bureau d’études 
annonce que la dernière phase 
atteint 70 %. Elle porte sur 
les levés topographiques du 
tracé. De plus, elle inclut les 
investigations géotechniques 
des sols. Par la suite, elle 
comprend l’élaboration de 
l’étude détaillée. Celle-ci fixera 
les caractéristiques techniques de 
toutes les infrastructures.
À ce propos, Farid Djilali, 
directeur du bureau d’études, a 
indiqué, dans une déclaration à 
l’APS, que les deux premières 
phases sont achevées. En outre, 
le projet avance conformément 
au calendrier prévu. La première 

a collecté les données de terrain. 
Elle a identifié les solutions 
adaptées au projet. La deuxième a 
défini les options techniques. Elle 
a arrêté les choix d’ingénierie de 
base.
Cependant, le calendrier reste 
serré. Néanmoins, il est tenu avec 
rigueur. Ainsi, les délais seront 
respectés. Les travaux d’études 
devraient s’achever d’ici la fin 
du mois d’août. Cette échéance 
ouvre la voie aux procédures 
administratives et techniques 
préalables au lancement effectif 
des travaux sur le terrain.
1 400 kilomètres de conduites à 
travers le désert
Ce projet figure parmi les plus 
ambitieux jamais envisagés 
dans le Sud-Ouest algérien. 
L’adduction principale s’étendra 
sur une distance comprise entre 
1 300 et 1 400 kilomètres. Cela 
en fait l’une des plus longues 
conduites de transfert d’eau 
du pays. À cette infrastructure 
s’ajoute un réseau secondaire 
de près de 600 kilomètres de 
canalisations pour collecter les 
eaux issues des différents forages 
implantés dans le champ de 
captage.
Le tracé part de la zone d’Ihraran, 
située dans la commune 
d’Ougrout (wilaya de Timimoun), 
et traverse les wilayas de Béni 
Abbès et de Béchar. Ensuite, il 
atteint Tindouf et la région de 

Gara Djebilet. Pour maintenir 
la pression hydraulique sur un 
parcours aussi long, trois stations 
de pompage importantes verront 
le jour sur le tronçon situé dans la 
wilaya de Béni Abbès.
Ces choix techniques avaient 
déjà été validés au printemps 
dernier. Une délégation 
regroupant des experts du 
ministère de l’Hydraulique, 
de l’Agence nationale des 
ressources hydriques (ANRH), 
de l’Algérienne des eaux (ADE), 
du bureau d’études et des 
services locaux avait effectué une 
vaste mission de terrain. Cela a 
permis de confirmer le corridor 
de passage de la conduite. De 
plus, l’opération a confirmé les 
emplacements retenus pour les 
futures stations de pompage.
Gara Djebilet : un projet industriel 
de dimension continentale
Au-delà de la simple adduction 
d’eau, ce transfert vise à 
soutenir un projet d’envergure : 
l’exploitation du gisement de fer 

de Gara Djebilet. Les réserves 
estimées dépassent 3,5 milliards 
de tonnes de minerai de fer. Ainsi, 
ce complexe minier constitue 
l’un des piliers de la stratégie 
nationale de valorisation des 
ressources minières et représente 
un projet industriel de dimension 
continentale.
Les besoins en eau sont 
colossaux. Ils concernent aussi 
bien l’extraction que les futures 
unités de traitement et de 
transformation prévues dans la 
région. Sans cette infrastructure 
hydraulique, le développement 
de Gara Djebilet resterait 
impossible.
Lancé dans le courant de l’année 
2025, conformément aux 
orientations du président de la 
République, le projet poursuit 
une double ambition. Il doit 
d’abord renforcer durablement 
l’alimentation en eau potable 
des populations des wilayas 
concernées et soutenir leur 
développement agricole. Ensuite, 

il doit satisfaire les besoins 
considérables du complexe 
minier.
Une stratégie nationale pour 
sécuriser l’avenir du Sud
Les autorités considèrent cette 
infrastructure comme un levier 
majeur de la stratégie nationale 
de sécurisation des ressources 
hydriques. Elle s’inscrit dans 
une vision plus large : soutenir 
l’industrialisation du Sud-Ouest 
et accompagner la dynamique 
de développement des wilayas 
de Timimoun, Béni Abbès, 
Béchar et Tindouf. Enfin, elle 
vise à renforcer durablement la 
sécurité hydrique d’une vaste 
région appelée à jouer un rôle 
stratégique dans la diversification 
économique de l’Algérie.
Le projet intègre également une 
dimension durable. Les futures 
installations devront incorporer 
une part significative d’énergies 
renouvelables afin de réduire 
les besoins énergétiques liés au 
pompage sur cette très longue 
distance. Une approche qui allie 
développement économique et 
responsabilité environnementale.
Avec la finalisation imminente du 
dossier d’ingénierie, le transfert 
des eaux Sud-Sud se rapproche 
concrètement de sa réalisation. 
Un chantier qui redessinera la 
carte hydraulique et économique 
du Sahara algérien.

Longtemps cantonné 
au second plan des 
ressources énergétiques 

nationales, l’hélium algérien 
change aujourd’hui de statut. 
Porté par une demande mondiale 
en pleine effervescence et par les 
bouleversements géopolitiques 
qui redessinent les circuits 
d’approvisionnement, ce gaz 
rare, extrait comme sous-produit 
du gaz naturel, place désormais 
l’Algérie parmi les partenaires 
que les grandes puissances 
industrielles ne peuvent plus 
ignorer.
Les chiffres publiés par l’institut 
américain des études géologiques 
le confirment sans ambiguïté. 
Entre 2021 et 2024, l’Algérie a 
couvert 10% des importations 
américaines d’hélium. Une part 
qui témoigne d’une ascension 
progressive sur un marché resté 
longtemps verrouillé par une 
poignée de producteurs.
Marché de l’hélium : derrière 
le Canada et le Qatar, l’Algérie 
se taille une place de choix dans 
le panier américain
Le marché de l’hélium reste 
structurellement concentré. 
Selon les données de l’institut 
géologique américain, les États-
Unis ont importé en moyenne 

10% de leur hélium d’Algérie 
entre 2021 et 2024, le Canada en 
a fourni 47%, le Qatar 28% et la 
Chine 5%. Cette répartition situe 
clairement l’Algérie derrière 
les deux géants nord-américain 
et qatari, mais devant la Chine, 
dans un secteur où chaque point 
de pourcentage représente un 
enjeu économique considérable.
Cette position s’explique par 
les réserves du pays. L’Algérie 
occupe le quatrième rang mondial 
en la matière, avec environ 
8 milliards de mètres cubes 
de réserves et une production 
annuelle de 11 millions de 
mètres cubes. Un potentiel que le 
groupe public Sonatrach entend 
désormais valoriser davantage, 
dans un contexte où la demande 
internationale ne cesse de croître.
Pourquoi la demande mondiale 
d’hélium explose depuis février 

dernier ?
Depuis février dernier, le marché 
mondial de l’hélium traverse une 
période de forte instabilité. Deux 
facteurs principaux expliquent 
ce bouleversement. L‘évolution 
de la situation géopolitique au 
Moyen-Orient, qui a perturbé 
les circuits d’exportation 
traditionnels. Ainsi que la guerre 
commerciale entre les États-
Unis et la Chine, qui a resserré 
l’offre disponible sur le marché 
international.
Conséquence directe de ce 
déséquilibre entre l’offre et la 
demande. Les cours de l’hélium 
ont grimpé d’environ 50%. Cette 
flambée des prix s’explique 
en grande partie par la montée 
en puissance des industries de 
pointe et par la course mondiale 
à l’intelligence artificielle, 
deux secteurs particulièrement 

gourmands en volumes d’hélium.
L’Algérie, nouvelle destination 
de repli face à l’arrêt des 
exportations qataries
L’arrêt des exportations en 
provenance du Qatar, conjugué 
au resserrement de l’offre 
chinoise, a rebattu les cartes du 
marché mondial. Les acteurs 
internationaux, contraints 
de diversifier leurs sources 
d’approvisionnement, se 
tournent alors vers de nouveaux 
fournisseurs capables de garantir 
une certaine stabilité. L’Algérie 
profite pleinement de cette 
reconfiguration géopolitique et 
s’impose comme une destination 
privilégiée pour sécuriser les 
chaînes d’approvisionnement en 
cette ressource critique.
Cette opportunité économique 
s’appuie sur un atout structurel. 
L‘hélium algérien provient 
directement de l’exploitation 
du gaz naturel, ce qui confère 
au pays un avantage compétitif 
difficile à égaler pour des 
concurrents dépourvus de telles 
ressources gazières.
Semi-conducteurs, imagerie 
médicale, intelligence 
artificielle : les usages qui 
rendent l’hélium stratégique
L’hélium n’est plus un simple 

gaz industriel parmi d’autres. Sa 
rareté et ses propriétés physiques 
uniques en font une ressource 
stratégique pour plusieurs 
secteurs de pointe :
•La fabrication de semi-
conducteurs, où il sert au 
refroidissement et à la 
purification des composants
•Les équipements médicaux 
de haute précision, notamment 
les appareils d’imagerie par 
résonance magnétique
•Les technologies liées à 
l’intelligence artificielle, dont 
le développement nécessite des 
infrastructures gourmandes en 
refroidissement
Cette diversification des usages 
explique pourquoi les grandes 
économies industrielles cherchent 
aujourd’hui à multiplier leurs 
sources d’approvisionnement 
plutôt que de dépendre d’un 
nombre restreint de fournisseurs.
Le dossier de l’hélium n’échappe 
pas à l’attention des autorités 
algériennes. Lors d’une réunion 
du conseil des ministres tenue 
fin mai dernier, le président de 
la République a fixé un nouveau 
cap pour ce secteur, avec 
l’objectif assumé de renforcer la 
présence du pays sur le marché 
international de cette ressource. 



ANNABA: 
Le CHU explique les circonstances de la fermeture nocturne 

du registre des réclamations aux urgences

LIGNE MINIÈRE DE L'EST ANNABA-TÉBESSA:
 des instructions pour accélérer les travaux

ANNABA:
 Benabbas Meriem Malak, troisième au niveau de la wilaya

ANNABA :
 Sonelgaz renforce le réseau électrique par le remplacement 

d'un transformateur de grande capacité

La direction générale 
du Centre hospitalo-
universitaire (CHU) 

d'Annaba a publié, lundi, un 
communiqué afin d'apporter 
des précisions à la suite de la 
diffusion, sur les réseaux sociaux, 
d'une vidéo montrant le registre 
des réclamations du service des 
urgences fermé par un cadenas.
Selon le communiqué, cette 
mesure est appliquée uniquement 
durant la période nocturne 
et s'inscrit dans le cadre d'un 
dispositif organisationnel visant 
à protéger le registre contre 
le vol ou la détérioration. 
La direction rappelle que ce 
document a déjà été dérobé à 

deux reprises et a également 
fait l'objet d'inscriptions jugées 
inappropriées.
L'administration du CHU 
souligne toutefois que cette 
disposition ne remet nullement 
en cause le droit des citoyens 
à déposer une réclamation. Le 
registre demeure accessible à tout 
moment et peut être demandé 
auprès du médecin coordinateur 
ou du directeur de garde afin d'y 
consigner librement toute plainte 
ou observation.
Le communiqué précise 
également que les vérifications 
menées ont établi que l'auteur 
de la vidéo accompagnait une 
patiente et que les images ont 
été enregistrées à un moment où 

le service des urgences faisait 
face à une forte affluence. Au 
même moment, le service prenait 
en charge 32 patients évacués 
en urgence depuis plusieurs 
établissements de santé de 
différentes wilayas, une situation 
ayant fortement mobilisé les 
équipes médicales et soignantes.
La direction affirme, par ailleurs, 

que la patiente concernée a 
bénéficié de l'ensemble des 
examens et des soins requis 
avant de quitter l'établissement 
après la stabilisation de son état 
de santé. Elle regrette néanmoins 
que la vidéo diffusée ne reflète 
pas l'ensemble du contexte dans 
lequel évoluait le service.
Le CHU rappelle en outre que la 
prise en charge des patients aux 
urgences repose sur le système 
de tri médical, qui accorde la 
priorité aux cas les plus graves, 
conformément aux protocoles 
en vigueur visant à garantir une 
intervention rapide et à préserver 
les chances de survie des patients.
Enfin, la direction insiste 
sur le fait que toute prise de 

vue à l'intérieur des services 
hospitaliers sans autorisation est 
contraire à la réglementation en 
vigueur, en raison des atteintes 
potentielles à la confidentialité 
des patients, à leurs droits ainsi 
qu'au bon fonctionnement de 
l'établissement.
Réaffirmant son engagement en 
faveur de l'amélioration continue 
de la qualité des prestations de 
santé, le CHU d'Annaba assure 
qu'il demeure à l'écoute des 
citoyens et garantit le traitement 
de leurs réclamations dans le 
respect des lois et des règlements, 
tout en veillant à préserver la 
dignité des patients et le bon 
fonctionnement du service public 
hospitalier.

Le ministre des 
Travaux publics et des 
Infrastructures de base 

a présidé une réunion de suivi 
consacrée à l'état d'avancement 

de la ligne minière de l'Est reliant 
Annaba à Tébessa, un projet 
stratégique destiné à renforcer le 
transport des ressources minières 
et à soutenir le développement 

économique.
À cette occasion, le ministre a 
appelé les entreprises chargées 
de la réalisation à accélérer la 
cadence des travaux, à renforcer 

les moyens humains et matériels 
mobilisés sur les chantiers et à 
lever les contraintes techniques 
afin de respecter les délais fixés.
Les responsables des différents 

organismes impliqués ont 
présenté un état d'avancement des 
travaux et les mesures engagées 
pour garantir la poursuite du projet 
dans les meilleures conditions.

Classée troisième au 
niveau de la wilaya 
d'Annaba à l'examen du 

Brevet d'enseignement moyen 
(BEM) avec une moyenne de 
18,67/20, l'élève Benabbas 
Meriem Malak a exprimé sa 
joie et sa gratitude à l'issue de 
cette brillante réussite.
La lauréate a dédié son succès 
à sa famille, saluant son 
soutien constant tout au long 
de son parcours scolaire. Elle 

a également rendu un vibrant 
hommage à ses enseignants, 
qu'elle considère comme sa 
« deuxième famille », en 
reconnaissance de leurs efforts, 
de leur accompagnement 
pédagogique et de leur 
engagement dans sa réussite.
Ce résultat illustre les efforts 
soutenus de l'élève ainsi que 
l'importance de l'encadrement 
familial et éducatif dans la 
réalisation de l'excellence 
scolaire. Il vient également 
mettre en lumière les 

performances enregistrées par 
les établissements de la wilaya 
d'Annaba lors de cette session 
du BEM.
À travers ce parcours 
exemplaire, Benabbas Meriem 
Malak adresse un message 
d'encouragement aux futurs 
candidats, les invitant à faire 
preuve de persévérance, de 
discipline et de confiance en 
leurs capacités pour atteindre 
leurs objectifs.

La Direction de distribution 
de l'électricité et du gaz de 
Sonelgaz à Annaba a annoncé 

le lancement d'une opération de 
remplacement d'un transformateur 
électrique dans la zone du champ 
de Mars, du rond-point El Khattab 
et des quartiers avoisinants, afin de 
répondre à la hausse de la demande 
en énergie, particulièrement en 
période de fortes chaleurs.
Selon un communiqué de la 
direction, le transformateur actuel 
sera remplacé par un équipement 
de plus grande capacité dans 

le but d'améliorer la qualité de 
l'alimentation électrique et d'assurer 
la continuité du service au profit des 
usagers.
Pour permettre aux équipes 
techniques de mener cette 
intervention dans les meilleures 
conditions, une coupure temporaire 
de l'alimentation électrique a été 
programmée. Sonelgaz précise 
que les travaux ont été planifiés 
durant la nuit afin de limiter les 
désagréments pour les citoyens, 
d'éviter les températures élevées 
et de faciliter les opérations de 
transport et d'installation du nouveau 

transformateur en toute sécurité.
La société appelle, par ailleurs, les 
citoyens à adopter une utilisation 
rationnelle de l'énergie électrique, 
notamment durant les périodes de 
forte consommation, afin de réduire 
la pression sur le réseau et de garantir 
une alimentation stable.
Sonelgaz remercie enfin ses abonnés 
pour leur compréhension et présente 
ses excuses pour les désagréments 
temporaires occasionnés par cette 
opération, qui s'inscrit dans le 
cadre des efforts visant à améliorer 
la qualité du service public de 
distribution de l'électricité

Sihem.F

Sihem.F

Sihem.F

Sihem.F
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ANNABA/SÛRETÉ

La police met fin aux activités d’un réseau 
de trafic de cocaïne et saisit 100 grammes de drogue dure

Annaba poursuit la remise des logements 
sociaux aux bénéficiaires

Mardi 14 Juillet 2026
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le wali d’annaba  reçoit des citoyens 
et des représentants de plusieurs secteurs

Le wali d’Annaba, Abdelkrim Lamouri, a reçu lundi 13 juillet 
des citoyens, des investisseurs, des représentants d’organisations 
professionnelles, des étudiants ainsi que des membres de la société 
civile, lors d’une série d’audiences organisées au siège de la wilaya.
Ces rencontres ont permis aux différents interlocuteurs d’exposer 
leurs préoccupations et leurs demandes. Les dossiers abordés 
concernent plusieurs secteurs, dans un contexte où les autorités 
locales multiplient les réunions de proximité avec les acteurs du 
territoire.
Les requêtes présentées feront l’objet d’un examen par les services 
compétents, conformément à la réglementation en vigueur, selon la 
cellule de communication de la wilaya.

S.F

Les services de la Sûreté de wilaya 
d’Annaba ont porté un nouveau 
coup au trafic de stupéfiants en 

démantelant un réseau impliqué dans 
le commerce de drogues dures. Cette 
opération, menée par la Brigade de 
recherche et d’intervention (BRI), s’est 
soldée par l’interpellation de deux individus 
et la saisie de 100 grammes de cocaïne.
Selon un communiqué de la cellule de 
communication de la Sûreté de wilaya 
d’Annaba, l’affaire a été déclenchée 
à la suite d’informations faisant état 
des activités de plusieurs personnes 
soupçonnées de se livrer au trafic de 
cocaïne. Les investigations engagées 
par les enquêteurs ont permis d’élaborer 
un plan d’intervention ayant conduit à 
l’arrestation de deux suspects, âgés de 29 

et 31 ans, dont l’un faisait déjà l’objet d’un 
mandat de recherche émis par les autorités 
judiciaires.L’opération a également permis 
la saisie de 100 grammes de cocaïne, 
d’une somme d’argent considérée comme 
le produit des activités illicites ainsi que 
d’autres éléments utiles à l’enquête.
À l’issue des procédures légales, les deux 
mis en cause ont été présentés devant le 
procureur de la République près le tribunal 
d’El Hadjar. Ils sont poursuivis pour 
détention, stockage, acquisition et mise en 
vente de drogues dures (cocaïne) à des fins 
de trafic, conformément aux dispositions 
prévues par la législation en vigueur.
Cette intervention s’inscrit dans le cadre 
des efforts continus déployés par les 
services de la Sûreté nationale pour lutter 
contre les réseaux de trafic de stupéfiants et 
préserver la sécurité publique.

Les autorités de la wilaya d’Annaba 
poursuivent leur programme de 
distribution de logements publics 

locatifs. De nouvelles remises de clés ont 
été organisées ces derniers jours dans les 
communes d’Oued El Aneb et de Chetaïbi, 
dans le cadre d’une opération visant à 
accompagner les bénéficiaires jusqu’à leur 
installation.
Cette campagne s’inscrit dans les orientations 
du wali d’Annaba, Abdelkrim Lamouri, 
qui a demandé aux services concernés de 
faciliter les démarches administratives et 
les opérations de relogement afin d’assurer 
une prise en charge rapide des nouveaux 
occupants.
Une première cérémonie s’est tenue le 8 

juillet à Oued El Aneb, dans la circonscription 
administrative de Draâ Errich. Une seconde 
a suivi, le 12 juillet, dans la localité d’El 
Zaouia, relevant de la commune de Chetaïbi.
Les opérations se sont déroulées dans 
un climat marqué par la satisfaction des 
bénéficiaires, venus recevoir les clés de 
leurs nouveaux logements. Elles ont réuni 
plusieurs responsables locaux, parmi 
lesquels le wali délégué de Draâ Errich, 
le chef de daïra de Chetaïbi, les présidents 
des Assemblées populaires communales 
concernées, le directeur général de l’Office 
de promotion et de gestion immobilière 
(OPGI), le directeur du logement, des 
représentants de Sonelgaz, ainsi que les 
services de sécurité et de la Protection civile.

Sara Boueche 

S.F
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Un important incendie s’est 
déclaré récemment à Mechta 
Chaâbet Ettorfa, dans la 

commune de Hammam N’Bails (wilaya 
de Guelma), ravageant des récoltes 
moissonnées ainsi que des herbes 
sèches.
Pour venir à bout du sinistre, la Direction 
de la Protection civile de Guelma a 
mobilisé sept camions d’intervention 
issus de différentes unités de la wilaya, 
ainsi que deux ambulances. Le dispositif 
a été renforcé par le détachement mobile 
de lutte contre les incendies de la wilaya 
d’Oum El Bouaghi, qui a engagé sept 
autres camions, une ambulance et un 
autobus.
L’opération s’est déroulée sous la 
supervision du wali de la wilaya, 
avec la coordination du directeur de 
la Protection civile et des différents 
secteurs et services concernés, afin 
de maîtriser rapidement le feu et d’en 
limiter la propagation.
Aucun bilan officiel concernant les 
dégâts ou d’éventuelles victimes n’a été 
communiqué.

Dans le cadre du suivi de la campagne agricole 2025-2026, une représentante de la Direction 
des services agricoles (DSA) de la wilaya d’Annaba a effectué, dimanche, une visite
de terrain à l’unité de transformation SIPA, située dans la commune d’El Bouni, afin 
de superviser le lancement des opérations de réception et de transformation de la tomate industrielle.
Cette visite a permis de constater le bon déroulement du démarrage de la campagne, marqué par 
une organisation satisfaisante et la mise en place des conditions nécessaires pour assurer une 
réception et une transformation efficaces de la production.
Cette opération s’inscrit dans le cadre du suivi des filières agricoles stratégiques 
et de l’accompagnement des producteurs en vue de garantir le bon déroulement de la campagne 
de transformation de la tomate industrielle.

ANNABA :

LANCEMENT DE LA CAMPAGNE DE RÉCEPTION 
ET DE TRANSFORMATION DE LA TOMATE INDUSTRIELLE À ELBOUNI

GUELMA

UN IMPORTANT INCENDIE 
DE RÉCOLTES MOBILISE D’IMPORTANTS 

MOYENS À HAMMAM N’BAILS

BICHA B.N

BICHA BARIZA NESRINE

Dans le cadre de la lutte contre la contrebande et la 
commercialisation de produits prohibés, les éléments 
de la 9ᵉ Sûreté urbaine d’Annaba ont procédé à 

l’interpellation d’un individu de 53 ans, déjà connu des 
services de police, impliqué dans une affaire de détention et 
de stockage de feux d’artifice d’origine étrangère interdits.
L’opération a permis la saisie de 606 unités de feux d’artifice 
de différents modèles et calibres, ainsi qu’une somme 
d’argent provenant des revenus présumés de cette activité 
illicite.
À l’issue des procédures judiciaires d’usage, le suspect a 
été présenté devant le procureur de la République près le 
tribunal d’Annaba.

BICHA B.N



En Russie, la région de Moscou frappée par des attaques de 
drones ukrainiens

Agression sioniste contre Ghaza

Le bilan s’alourdit à 73.231 martyrs et 173.686 blessés

Des attaques de drones 
ont tué au moins trois 
personnes et blessé 

cinq autres dans la région de 
Moscou, a annoncé, lundi, le 
gouverneur local. L’Ukraine 
a intensifié dernièrement ses 
attaques contre la Russie, visant 
notamment des infrastructures 
d’hydrocarbures pour tenter 
d’assécher la capacité de 
Kremlin à financer son effort de 
guerre.
Attaques de drones mortelles 
dans la région de Moscou. Au 
moins trois personnes ont été 
tuées et cinq blessées en Russie, 

a annoncé lundi 13 juillet 
le gouverneur local, Andreï 
Vorobyov.
“Dans la localité de Pionersky 

à Istra, trois personnes ont été 
tuées et trois autres blessées 
par une chute de drone (...) 
À Solnechnogorsk, deux 

personnes ont été blessées 
après qu’un drone a frappé un 
immeuble d’appartements”, a-t-
il écrit sur Telegram.
Le gouverneur a rapporté que 
81 de ces engins avaient été 
abattus dans la région au cours 
de la nuit.
“Attaque ennemie”
Dans le sud-ouest de la 
Russie, son homologue de la 
région de Stavropol, Vladimir 
Vladimirov, a fait état d’une 
“attaque ennemie” qui a 
“déclenché un incendie sur la 
zone industrielle du village 
de Viazniki, dans le district de 

Shpakovsky”, sans signaler de 
victime à ce stade.
L’Ukraine a intensifié 
dernièrement ses attaques 
contre la Russie, visant 
particulièrement des 
infrastructures d’hydrocarbures 
pour tenter d’assécher la 
capacité de Moscou à financer 
son effort de guerre.
La Russie continue de son côté 
de frapper quotidiennement 
l’Ukraine, plus de quatre ans 
après le début du pire conflit 
en Europe depuis la Seconde 
Guerre mondiale, jusqu’à 
présent sans issue diplomatique.

GHAZA - L’agression 
génocidaire sioniste 
contre la bande de 

Ghaza a fait 73.231 martyrs et 
173.686 blessés, en majorité 
des femmes et des enfants, 
depuis le 7 octobre 2023, selon 
un nouveau bilan communiqué 
lundi par les autorités 

sanitaires palestiniennes.
     Les corps de 8 martyrs 
ainsi que 32 blessés ont été 
transférés vers les hôpitaux 
de Ghaza au cours des 
dernières 24 heures, a indiqué 
la même source, notant que 
de nombreuses victimes se 
trouvent encore sous les 

décombres.
     Depuis l’entrée en vigueur 
du cessez-le-feu, le 10 octobre 
dernier, 1.108 Palestiniens 
sont tombés en martyrs et 
3.578 autres ont été blessés, 
tandis que les corps de 800 
martyrs ont été récupérés, 
selon les autorités sanitaires.

ARBONNE-LA-
FORET: Deux avions 
bombardiers d’eau 

Canadair ont été déployés lundi 
matin dans l’emblématique 
forêt de Fontainebleau, au sud 
de la capitale française, pour 
lutter contre un incendie d’une 
“ampleur exceptionnelle” 
selon les autorités.
Actuellement les deux 
Canadair sont en action, et plus 
de 500 pompiers sont attendus 
dans la journée avec l’ensemble 
des renforts, ont indiqué les 
pompiers à la presse, alors que 
la France traverse sa troisième 
vague de chaleur de l’année, un 
contexte qui favorise fortement 
le risque de départs de feux.
Face à l’incendie qui a débuté 
dimanche, deux Dash avaient 
été utilisés pour larguer au 
sol du produit retardant, un 
déploiement d’avions de lutte 
contre le feu inédit en région 
parisienne.
Quelque 800 hectares avaient 
été parcourus lundi matin 
dans le massif forestier de 
Fontainebleau, emblématique 
poumon vert d’un peu plus de 

20.000 ha situé à 60 km au sud-
est de Paris.
“Huit cents hectares, ça va se 
voir de haut... On va pleurer 
notre forêt”, soupirait dans la 
nuit le premier adjoint au maire 
du village de Vaudoué, Didier 
Buguinet, qui n’a “jamais vu 
ça”.
Vigilance rouge canicule 
Le département de Seine-et-
Marne, où se trouve la forêt, fait 
face depuis le déclenchement 
de la vigilance canicule rouge 
samedi à plusieurs incendies 
d’ampleur, qui ont couvert près 
de 400 hectares au total avant 
d’être maîtrisés.

Les sinistres ont entraîné 
dimanche l’interruption de la 
circulation sur une portion de 
l’autoroute A6, la principale 
artère menant vers le sud-est 
de la France et qui traverse la 
forêt.
Ils ont aussi provoqué des 
retards de trains de plusieurs 
heures, en raison notamment 
de dommages sur des câbles. 
La circulation ferroviaire a 
repris à une “vitesse normale” 
sur la ligne à grande vitesse, 
a indiqué lundi matin la 
compagnie nationale SNCF 
Réseau à l’AFP.
Dès dimanche, un panache de 

fumée flottant sur la forêt était 
visible à 20 km de distance, 
tandis que des camions de 
sapeurs-pompiers se rendaient 
sur le sinistre par les petites 
routes forestières. Ils ont reçu 
le renfort d’agriculteurs qui 
arrimaient des citernes d’eau à 
l’arrière de leurs tracteurs.
Malgré les appels des secours 
à rester confinés pour ne 
pas s’exposer aux fumées, 
des habitants sortaient sur 
le pas de leur porte pour 
assister médusés à ce ballet 
de véhicules de secours et de 
police, dans l’âcre fumée qui 
flotte sur la zone.
Selon un point des autorités 
lundi matin, environ 200 
personnes ont dû être mises 
en sécurité en raison de la 
propagation de l’incendie, qui 
mobilise environ 370 pompiers 
sur le terrain.
Situation “amenée à durer” 
Le ministre de l’Intérieur 
français Laurent Nuñez est 
arrivé sur place en début de 
matinée. “La situation est 
amenée à durer”, selon les 
autorités.

Partout en France, les secours 
ont dû lutter contre les 
flammes: dans les Pyrénées-
Orientales (sud), la Drôme 
(sud-est), le Lot (sud-ouest), 
en Savoie (sud-est), mais 
aussi dans des secteurs plus 
septentrionaux, comme l’Indre 
(centre) ou la Loire-Atlantique 
(ouest), preuve qu’aucune 
région n’est à l’abri de ces 
incendies estivaux, favorisés 
par les épisodes de canicule de 
plus en plus fréquents.
Selon Laurent Nuñez, une fois 
le bilan “consolidé”, “on sera 
à 25.000 hectares brûlés” en 
France, soit “deux fois plus par 
rapport à la même période” de 
2025. Les autorités ont prévenu 
que les responsables de tels 
sinistres, volontairement ou par 
imprudence, feraient l’objet de 
poursuites pénales.
Elles ne laisseront “rien 
passer”, a prévenu le ministre, 
qui a indiqué samedi que 32 
personnes avaient été placées 
en garde à vue depuis le début 
de l’été.
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deux Canadair envoyés face à l’incendie hors norme de 
Fontainebleau, près de Paris



GUERRE AU MOYEN-ORIENT : 

Les cours du pétrole en hausse après l’annonce d’une nouvelle 
fermeture du détroit d’Ormuz

Les frappes entre 
Téhéran et 
Washington ont 

repris de plus belle, 
provoquant une nouvelle 
augmentation des cours 
de l’or noir
Le cours du pétrole 
prend un nouveau coup 
de chaud. Le baril de 
Brent de la mer du Nord 
vient de bondir de plus 
de 4 % pour s’établir 
à 79,13 dollars. C’est 
la conséquence de 
l’annonce, ce week-end 
par l’Iran, d’une nouvelle 
fermeture jusqu’à nouvel 
ordre de ce passage 
stratégique.
Après quasiment 40 
jours de bombardements 
dans un conflit déclenché 
par des frappes israélo-

américaines le 28 
février, un cessez-le-feu 
était entré en vigueur 
en avril, avant d’être 
entériné le 17 juin par 
un protocole d’accord 
signé par Washington 

et Téhéran malgré des 
escarmouches régulières 
autour du détroit. Mais 
depuis le 7 juillet, date à 
laquelle des attaques ont 
eu lieu contre des navires 
tentant de franchir le 

détroit d’Ormuz, les 
affrontements entre les 
deux pays ont repris.
Des efforts « réduits à 
néant »
Les Etats-Unis accusent 
l’Iran d’avoir touché 

pendant le week-end le 
GFS Galaxy, un porte-
conteneurs battant 
pavillon chypriote, dans 
le détroit. La diplomatie 
iranienne a « fermement 
condamné » les tout 
derniers bombardements 
américains sur de vastes 
zones de l’ouest et du 
sud de l’Iran, notamment 
l’île de Qeshm et Bandar 
Abbas, au niveau 
d’Ormuz, mais aussi la 
province du Khouzistan 
frontalière de l’Irak. Elle 
reproche à Washington 
d’avoir « réduit à néant 
tous les efforts de ces 
derniers mois » visant à 
rétablir la paix dans la 
région.

Le gouvernement 
turc a interdit les 
césariennes dans 

les établissements de 
santé privés en l’absence 
de justification médicale, 
alors que ce procédé 
représente environ 615 
interventions pour 1.000 
naissances
Les sanctions sont 
tombées. Le ministère 
de la Santé turc a mis à 
l’amende, voire suspendu, 
plus de 100 gynécologues 
obstétriciens pratiquant 
des césariennes, rapporte 
ce samedi le journal 
BirGun. Le gouvernement 
turc a lancé l’an dernier 
la campagne « Décennie 
de la famille » pour 
contrer la baisse de la 
natalité, ce qui s’est 
traduit par une volonté 
d’exercer un contrôle 
accru sur les modalités 
d’accouchement des 
femmes.
La Turquie affiche le 
taux de césariennes le 
plus élevé parmi les 38 
pays de l’OCDE, avec 

environ 615 interventions 
pour 1.000 naissances 
vivantes en 2023. Le 
président Recep Tayyip 
Erdogan, musulman 
pratiquant qui encourage 
les femmes à opter 
pour l’accouchement 
dit « naturel », souhaite 
s’attaquer au nombre 
record de césariennes 
de convenance dans son 
pays.
Une formation et un 
examen pour un médecin 
suspendu
Son gouvernement a 
d’ailleurs interdit, en 
avril 2025, la pratique de 
ces interventions dans les 
établissements de santé 
privés en l’absence de 
justification médicale. 
Selon BirGun, citant des 
chiffres fournis par des 
associations médicales 
à travers le pays, plus 
de 100 médecins ont 
été sanctionnés par des 
amendes pour avoir 
pratiqué des césariennes, 
une mesure qui a suscité 
une levée de boucliers 

chez les professionnels 
de santé.
Le site Internet de la 
Chambre des médecins 
d’Antalya a ainsi indiqué 
que des obstétriciens 
avaient « reçu des 
avertissements, fait 
l’objet d’enquêtes 
disciplinaires, été 
temporairement 
suspendus de leur activité 
et contraints de suivre des 
formations prénatales, en 
raison des taux élevés 
de césariennes constatés 
dans le pays ».
Un obstétricien travaillant 
dans un hôpital privé de 
Sakarya, près d’Istanbul, 
a aussi été licencié à la 
demande du ministère de 
la Santé en raison d’un 
taux élevé de césariennes, 
puis suspendu pour 
une durée de six mois, 
rapporte ainsi le site 
d’information Diken. 
Durant cette période, 
le médecin doit suivre 
une formation dans un 
hôpital public et passer 
un examen, en indiquant 

qu’il ne pourra reprendre 
l’exercice de la médecine 
qu’en cas de réussite.
Un phénomène « de 
nature structurelle »
Pour Ayse Gultekingil, 
docteure et responsable 
au sein de l’Association 
médicale turque, 
sanctionner les médecins 
ne résoudra pas le 
problème du taux élevé de 
césariennes en Turquie, 
qui est de nature « 
structurelle ». « Le mode 
d’accouchement reflète 

divers problèmes au sein 
du système de santé turc 
», pointe-t-elle à BirGun.
Des professionnels de 
santé expliquent que les 
césariennes permettent 
un gain de temps – 
trente minutes contre 
douze heures pour un 
accouchement classique 
– et réduisent le risque 
de poursuites judiciaires 
en cas de complications, 
garantissant ainsi la 
sécurité tant du médecin 
que des femmes.
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des accouchements par césarienne



Officiel :
La date de la réunion du collège technique fixée

EN / Sort de Petkovic :
Benlamri, grosse artillerie et balles perdues pour Molina et Derradji

L’avenir de Vladimir 
Petkovic est un dossier 
ouvert. Comme indiqué 

par nos soins, le bureau fédéral 
de la FAF, réunion samedi en 
session statutaire mensuelle, 
a décidé de ne rien décider. A 
la surprise générale, il a fait le 
choix de confier la mission de 
juger le bilan du sélectionneur 
national de 2024 aux 16e de 
finales du Mondial 2026 au 
collège technique national. 
“Le Bureau fédéral charge le 
Directeur technique national de 
convoquer dans les meilleurs 
délais une session  extraordinaire 
du Collège technique national 
afin de participer au processus 
d’évaluation de l’évolution de 
l’équipe nationale A”, a annoncé 
la FAF dans un communiqué. 
L’instance fédérale attend 

du collège technique “des 
recommandations qu’il jugera 
utiles, dans le seul intérêt 
supérieur de l’équipe nationale et 
du football algérien” . Pour faire 
court, la FAF attend de savoir si  
fameux collège votera pour le 
renvoi ou le maintien du suisse.
Cette réunion extraordinaire qui 
devra décider donc du sort qui 
sera réservé à Vladimir Petkovic 
se tiendra officiellement ce jeudi, 
a-t-on appris de nos sources à la 
FAF. Selon nos informations, elle 
se tiendra au Centre technique 
nationale de Sidi-Moussa 
sous la présidence de l’ancien 
sélectionneur national, Rabah 
Saâdane.
Comme précisé plus haut, il 
appartiendra à ces techniciens 
de décider si Vladimir Petkovic 
mérite ou pas de poursuivre son 

travail à la tête des Verts, après 
l’échec cuisant des 16e de finales 
du Mondial 2026 et toutes les 
polémiques qui en ont découlé.
Samedi, des sources internes 
prévoient le maintien du 
sélectionneur national qui, 
force est de constater, que sur 
le papier il a atteint tous les 
objectifs qui lui ont été assigné. 
Reste que sur le plan relationnel, 
la rupture avec le vestiaire est 
consommée. Il en est de même 
avec le public qui est unanimes 
à vouloir son départ. Tous les 
paramètres seront sans doute pris 
en considération par le collège 
technique national au moment de 
formuler ses orientations.
Il appartiendra après à la FAF et 
à son président, Walid Sadi, de 
décider de la suite à donner à ces 
recommandations.

Djamel Benlamri connaît les arcanes 
et les maux du football algérien pour 
avoir évolué dans le championnat 

algérien ainsi que l’équipe nationale avec 
laquelle il a été champion d’Afrique en 2019 
sous la coupe de Djamel Belmadi. Invité 
à évoquer les turbulences que traversent 
la sélection et la Fédération algérienne 
de football (FAF) après le parcours peu 
convaincant lors de la Coupe du Monde 2026, 
l’ancien défenseur des Fennecs a estimé que 
le problème n’est pas que Vladimir Petkovic 
qui doit néanmoins partir. L’ex-binôme 
d’Aïssa Mandi dans l’axe d’El-Khadra a fait 
un constat implacable. 
Il a mis le doigt sur la plaie. C’est le moins 
que l’on puisse dire. Benlamri a disséqué 
la situation et dit les termes. L’ex-joueur 
de l’ES Mostaganem est catégorique : 
Petkovic n’est plus l’homme de la situation. 
“Pour ce qui est de l’aspect technique, cet 
entraîneur, je m’en suis lavé les mains 
depuis le Mondial. Mais pour ce qui est 
de la situation contractuelle qui relève de 
l’administratif, on n’a pas d’informations 
car la fédération n’a rien communiqué à 
ce propos. On sait juste qu’il y a eu une 
réunion du Bureau Fédéral qui a décidé 
de désigner une commission pour évaluer 
le sélectionneur. Je crois qu’il n’y a rien à 
évaluer. On est 50 millions d’Algériens à 
penser que cet entraîneur ne nous convient 
pas”, a-t-il déclaré dans l’émission Massae 
El Mondial sur Wassat TV.

“Le président de la FAF 
doit amener le foot algérien 

à bon port”
Plus loin, Benlamri a indiqué que, pour lui, 
“le problème actuel n’est pas que l’entraîneur. 
Le problème est cette désinformation. On 
peut penser que le problème principal est 
Petkovic mais ce n’est aucunement le grand 
problème. Le problème est plus profond 
en Algérie. Par exemple, ce qui se passe 
dans notre championnat est plus grave. Cet 
entraîneur va s’en aller. Que ce soit en le 
dédommageant ou en résiliant à l’amiable.”
La crise est là. Et elle est débattue par 
n’importe qui selon lui. A ce sujet, 
Benlamri estime que “ce n’est pas tout le 
monde qui peut s’inviter à des débats de 

cette importance. Aujourd’hui, on a deux 
catégories : il y a des gens qui aiment 
entendre la vérité et d’autres qui la détestent 
car affronter la réalité requiert d’assumer la 
responsabilité. Cela implique de travailler 
et de s’investir. Sauf que certains aiment les 
solutions provisoires. Je ne suis pas là pour 
donner des solutions aux problèmes. C’est 
aux responsables de le faire. Cela relève du 
rôle du président de la Fédération car il a été 
désigné pour trouver les solutions et amener 
le football algérien à bon port. Les solutions 
ne sont pas données sur les plateaux.”

“Molina n’est pas une personne 
qui me représente”

D’ailleurs, en parlant de l’atmosphère 
envenimée et la guerre d’intérêts, il n’a 
pas hésité à envoyer une balle perdue 
à Hafid Derradji en raison d’un tweet 
récent. “Certains demandent à ce que les 
esprits soient plus calmes afin de sortir de 
la crise. Pourtant, ces mêmes personnes 
critiquaient par le passé quand tout se 
passait bien. Même quand la sélection 
gagnait, ils critiquaient le score ou la qualité 
de l’adversaire. A présent, ils sont là à faire 
la morale, décliner le nationalisme et tenter 
d’orienter l’opinion. Ils y sont parvenus car 
ils ont divisé les supporters en deux camps : 
des partisans et des détracteurs”, condamne-
il. L’allusion est faite aux agitations du 
journaliste de BeIN Sports à l’époque de 
Belmadi. Message reçu.
Un autre journaliste a été taclé par Benlamri. 
Il s’agit de Romain Molina qui prétend être 
en immersion dans le football Dz. “Molina 
n’est pas la personne indiquée pour me dire 
quelle est la réalité de notre football ou me 
donner des solutions depuis un autre pays. Ce 
n’est pas une personne qui me représente“, 
assène Benlamri qui appelle Walid Sadi, 
président de la FAF, à assumer son rôle pour 
mettre fin à ce qu’il qualifie de “cirque”. “Le 
président de la FAF, qui est aussi ministre 
des Sports, doit intervenir et mettre fin au 
comportement clownesque de certains. Les 
Autorités doivent sévir. Je persiste à dire 
que mon problème n’est pas Petkovic mais 
l’hypocrisie qui gangrène le sport”, conclut 
Benlamri. Superbe intervention. A la fois 
rugueuse et propre.
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Coupe du Monde 2026 :
Les critiques anglaises 

sur Lionel Messi provoquent 
un scandale en Argentine

Premier League
Manchester United a trouvé 
le remplaçant de Casemiro 

pour 41 M€

Coupe du Monde 2026 :
Les stars du Cap-Vert mettent le feu au mercato

Équipe surprise de la 
Coupe du Monde 2026, le 
Cap-Vert a fait sensation 

pour sa première sensation. 
Les Requins Bleus qui n’ont 
pas perdu sur 90 minutes 
ont tenu en échec l’Espagne, 
l’Uruguay et l’Arabie saoudite 
avant de pousser l’Argentine en 
prolongations (3-2). Les joueurs 
de la sélection africaine ont brillé 
et vont pouvoir en profiter sur le 
mercato.
La Coupe du Monde 2026 se 
termine ce dimanche et nous a 
livrés pendant plus d’un mois 
son lot de surprises et de belles 
histoires. Parmi elles, on retrouve 
énormément la sensation cap-
verdienne. Qualifiée à la surprise 
générale en terminant en tête 
de sa poule qualificative devant 
le Cameroun, la sélection 
africaine a déjoué les pronostics. 
Expérimentée dans une poule 
H complexe avec l’Espagne (0-
0), l’Uruguay (2-2) et l’Arabie 
saoudite (0-0), l’équipe des 
Requins Bleus a su terminer à 

la deuxième place grâce à trois 
matches nuls. Invaincus, les 
hommes de Bubista ont ensuite 
accroché le champion du monde 
en titre, l’Argentine, en allant 
jusqu’en prolongations (3-2 
après prolongations).
Un parcours excellent et 
émouvant qui a amené certains 
joueurs à être présentés sur le 
devant de la scène internationale. 
Héroïque, le gardien Vozinha 
(40 ans) a déchaîné les foules 
grâce à ses prestations, devenant 
notamment une star des réseaux 

sociaux. Libre après la fin de 
son contrat avec Chaves, club de 
deuxième division portugaise, 
il croule sous les offres. Le 
club floridien de l’Inter Miami 
serait d’ailleurs en pôle pour le 
signer. Un joli dernier contrat 
pour un portier qui s’approche 
doucement de la retraite. De 
nombreux clubs sud-américains 
(Atlético Goianense, Ceará, 
Olimpia, Avai…) et nord-
américains (Cruz Azul) sont aussi 
sur le coup. Il n’est d’ailleurs pas 
le seul à pouvoir profiter de son 

statut d’agent libre puisque cinq 
de ses partenaires sont dans le 
même cas (Jamiro Monteiro, 
Yannick Semedo, Jovane Cabral, 
Willy Semedo et Ryan Mendes).

Des contrats exotiques 
intéressants

Jovane Cabral (28 ans) est 
d’ailleurs sur le point de rebondir. 
L’ancien du Sporting CP, de la 
Lazio ou de l’Olympiakos sort 
d’une expérience avec Estrela de 
Amadora. Et c’est le Brésil qui 
devrait s’offrir à lui. Comme le 
rapporte Globo, Grêmio serait 
tout proche de le recruter pour 
un contrat d’un an et demi. « 
C’est un joueur qui a participé à 
la Coupe du Monde, qui évolue à 
gauche et au centre, et il rejoint 
un groupe très engagé dans son 
travail, dans son objectif pour 
la saison, et je pense qu’il a la 
capacité de s’intégrer à notre 
effectif », a d’ailleurs confié Luis 
Castro, son futur coach. Yannick 
Semedo (30 ans) n’est plus sous 
contrat avec Farense et devrait 
signer un nouveau joli contrat en 

Arabie saoudite. Le club d’Al-
Jabalain, qui évolue en deuxième 
division, serait sur le coup.
Jamiro Monteiro (32 ans) a, lui 
aussi, profité de l’exposition 
du Mondial. L’ancien Messin 
reste sur un passage solide 
aux Pays-Bas avec le PEC 
Zwolle. Étonnant troisième de 
la dernière saison d’Eredivisie, 
NEC Nimègue pourrait flairer 
le bon coup. Diney Borges (31 
ans) vient lui de conclure un 
nouveau transfert. Joueur de la 
formation émiratie d’Al-Bataeh 
depuis trois ans, le défenseur 
central a paraphé un bail de deux 
ans avec le club de Sharjah FC 
dans le même championnat. Il 
pourrait d’ailleurs être rejoint 
par un compatriote, puisque le 
milieu défensif de Kevin Lenini 
(29 ans) plaît aussi au Sharjah 
FC. De nombreux mouvements 
pour les vétérans cap-verdiens 
qui ont su profiter de la visibilité 
de la Coupe du Monde pour 
aller chercher des contrats plutôt 
lucratifs.

À l’approche de la demi-finale de 
la Coupe du monde 2026 entre 
l’Argentine et l’Angleterre, Joe 

Cole a lancé une pique à Lionel Messi 
qui n’est pas passée inaperçue. Une 
sortie largement relayée par les médias 
argentins, qui ont motivé l’Albiceleste.
À quelques jours de la demi-finale entre 
l’Argentine et l’Angleterre, Joe Cole a 
décidé de lancer les hostilités. «C’est 
la première fois que Messi va affronter 
l’Angleterre ? Eh bien, on va le mettre 
au lit. Oui, à 100 %. Je le dis maintenant 
: l’Angleterre ira en finale. Nous avons 
beaucoup trop de vitesse pour les points 
forts de l’Argentine et nous allons les 
battre». Une sortie qui a immédiatement 
fait réagir toute la presse argentine et mis 
le feu à seulement deux jours du choc.
En effet, les médias argentins ont largement 
repris cette sortie. Plusieurs médias 
soulignent une sortie « provocatrice ». 
MDZ Online estime que Joe Cole a « 
chauffé l’avant-match » et pense déjà que 
cette petite phrase obligera Lionel Messi, 
le co-meilleur buteur de la compétition, 
à répondre sur le terrain. Beaucoup de 
médias ont repris cette déclaration et 
estiment que cette phrase pourrait bien 
servir de motivation supplémentaire aux 
champions du monde. «L’affirmation, 
selon le résultat de la demi-finale, pourrait 
bien devenir l’une des déclarations les 
plus mémorables ou les plus ridicules du 
tournoi», ajoute Clarin.

La presse argentine vole au secours 
de Messi

«Les propos acerbes de Cole à l’encontre 
de Leo sont surprenants, étant donné qu’il 
l’a maintes fois couvert d’éloges publics 

et l’a même placé bien au-dessus de 
Cristiano Ronaldo», s’est même moqué 
TyC Sports, alors que d’autres sorties 
en Angleterre ont également été ciblés, 
notamment sur le niveau de la charnière 
Cristian Romero et Lisandro Martínez. 
Et sur les réseaux sociaux, de nombreux 
supporters argentins remercient même 
les commentateurs britanniques d’avoir 
offert un discours parfait au vestiaire de 
Lionel Scaloni.
«La rivalité entre l’Argentine et 
l’Angleterre s’enrichit ainsi d’un nouveau 
chapitre. La réponse, comme souvent 
dans ce genre de matchs, se trouvera sur 
le terrain. Là, Messi tentera de démontrer 
une fois de plus pourquoi il reste l’homme 
que tout le monde veut arrêter et que 
presque personne ne peut faire taire», 
ajoute le média TN. À quelques jours du 
rendez-vous d’Atlanta, Joe Cole a peut-
être déjà donné à Lionel Messi et à ses 
coéquipiers un argument de plus pour 
aborder cette demi-finale avec un surplus 
de motivation.

Après avoir sécurisé l’arrivée 
d’Andrey Santos et vu le transfert 
d’Ederson tomber à l’eau au 

dernier moment, Manchester United a 
rapidement trouvé son nouveau milieu de 
terrain. Un deal estimé à 41 M€.
Manchester United poursuit sa 
reconstruction au milieu de terrain. Après 
avoir bouclé l’arrivée d’Andrey Santos en 
provenance de Chelsea pour près de 60 
M€, les Red Devils espéraient enchaîner 
avec Ederson pour remplacer Casemiro, 
alors que Manuel Ugarte s’est blessé aux 
ligaments du genou lors de la défaite de 
l’Uruguay face à l’Espagne en Coupe du 
Monde. Un accord de 40,5 M€, assorti 
de 4,5 M€ de bonus, avait même été 
trouvé avec l’Atalanta et les conditions 
personnelles avec l’international brésilien 
étaient déjà bouclées.
Mais le transfert a finalement été 
annulé vendredi en raison d’une visite 
médicale peu satisfaisante, obligeant le 
club mancunien à revoir ses plans. Les 
dirigeants de Manchester United n’ont 
toutefois pas tardé à rebondir. D’après 
The Athletic, ils ont rapidement fait de 
Youri Tielemans leur nouvelle priorité. 
Arrivé libre à Aston Villa en 2023 après 
son départ de Leicester, Tielemans s’est 
imposé comme l’un des cadres de l’équipe 
d’Unai Emery. La saison dernière, le 
capitaine de la Belgique a participé au 
sacre des Villans en Ligue Europa et 
à leur qualification pour la Ligue des 
Champions.
Un deuxième milieu de terrain bouclé

Malgré la grave blessure d’Amadou 
Onana, Emery souhaitait construire son 

milieu autour du trio Tielemans-Kamara-
Onana, mais Manchester United semble 
avoir trouvé la faille. En effet, les Red 
Devils ont activé la clause libératoire de 
41 M€ figurant dans le contrat du milieu 
belge à Aston Villa. Un accord verbal a 
également été trouvé avec le joueur de 
29 ans, qui privilégie un transfert à Old 
Trafford malgré l’intérêt de plusieurs 
autres clubs. Auteur de 2 buts et 7 passes 
décisives en 35 rencontres, il est considéré 
comme le meilleur plan B après l’échec 
Ederson.
Déçu, le Brésilien est de retour en Italie, 
où l’Atalanta souhaite désormais lui 
faire prolonger son contrat jusqu’en 
2031. Mais l’arrivée de l’ex-milieu de 
l’AS Monaco répond à un besoin devenu 
prioritaire pour l’équipe d’Old Trafford, 
qui boucle ainsi un deuxième milieu de 
terrain en quelques jours. Grâce à son 
expérience de la Premier League et sa 
bonne performance avec les Diables 
Rouges aux États-Unis cet été, Tielemans 
apparaît comme le profil idéal pour 
renforcer l’équipe de Michael Carrick.
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Les satellites pourront-ils bientôt contrôler la vitesse 
des voitures ?

Meta a créé un outil pour détecter les images générées par IA... 

Depuis le 7 juillet 2024, 
le règlement européen 
2019/2144 impose l’as-

sistant intelligent de vitesse, 
l’ISA, sur toutes les voitures 
neuves vendues dans l’Union 
européenne. Grâce à une caméra 
placée derrière le pare-brise, le 
système détecte les panneaux 
de signalisation. Il compare 
ensuite cette information à une 
carte numérique des limitations, 
à partir de la position transmise 
par un récepteur GPS. En cas de 
dépassement, le conducteur est 
prévenu par une alerte sonore ou 
visuelle. Il garde le contrôle de 
l’accélérateur et peut désactiver 
le système à chaque démarrage. 
Mais d’après le Daily Mail, la 
Commission Européenne sou-
haite confier ce contrôle aux sa-
tellites pour l’après-2030. Selon 
une source proche du dossier , le 
système actuel ne serait qu’une 
étape intermédiaire. Bruxelles 
finirait par limiter directement 
la puissance du moteur grâce à 
la position transmise par satel-
lite, de façon à empêcher physi-
quement tout dépassement de la 
limitation autorisée.
Si la question mérite débat, 
voyons comment fonctionnerait 
ce dispositif et s’il serait trans-
posable.
Le satellite ne pilote pas directe-
ment la vitesse de la voiture
Le récepteur GPS embarqué, ou 

son équivalent européen, Ga-
lileo, capte un signal de position 
émis par le satellite. Le système 
embarqué du véhicule compare 
ensuite ces coordonnées à une 
carte numérique des limitations 
de vitesse, mise à jour par le 
constructeur ou l’éditeur carto-
graphique. Une caméra installée 
derrière le pare-brise détecte, en 
parallèle, les panneaux de signa-
lisation présents sur la route et 
apporte une information supplé-
mentaire au calcul. Lorsque la 
carte et le panneau affichent des 
valeurs différentes, le règlement 
délégué 2021/1958 établit que 
le système retient l’indication 
du panneau physique. La déci-
sion finale revient au calculateur 

embarqué du véhicule, jamais 
au satellite, qui orbite à plus 
de 20 000 kilomètres d’altitude 
et ignore tout du résultat de ce 
calcul.
Plusieurs médias ont repris 
l’enquête du Daily Mail, parmi 
lesquels le britannique The Tele-
graph, l’américain InsideEVs et 
le néerlandais Cybernews. Cette 
reprise touche plusieurs conti-
nents et plusieurs rédactions 
indépendantes, alors même que 
la Commission européenne n’a 
confirmé aucun projet par la 
voie officielle. Notre confrère 
Automobile Propre et le quoti-
dien belge La DH ont également 
relayé cette piste en France et en 
Belgique.

Le laboratoire britannique That-
cham Research, spécialisé dans 
les tests de sécurité automo-
bile, a testé plusieurs véhicules 
équipés de l’ISA en conditions 
réelles. Le modèle le moins per-
formant affiche une précision de 
91,3 % lorsque la mesure porte 
sur la distance parcourue, contre 
seulement 74,3 % lorsque la 
mesure porte sur chaque chan-
gement de limitation, soit une 
erreur sur quatre environ à cet 
instant précis. Le modèle le plus 
performant atteint 98,39 % de 
précision sur la distance, contre 
90,3 % au moment des change-
ments de limitation. Une entrée 
en zone limitée à 20 miles par 
heure, soit environ 32 kilomètres 
par heure, pourrait déclencher 
une réduction brutale de vitesse 
si le système retenait une limita-
tion erronée, plutôt que de sim-
plement alerter le conducteur.
Richard Holden, porte-parole 
du Parti conservateur britan-
nique pour les Transports, met 
en garde contre un risque de 
piratage informatique du dispo-
sitif et exprime des doutes sur 
la fiabilité technique ainsi que 
sur la protection des données 
de localisation des conducteurs. 
Le ministère britannique des 
Transports affirme, de son côté, 
n’avoir aujourd’hui aucun projet 
d’introduire cette technologie au 
Royaume-Uni.

Entre 40 % et 60 % des automo-
bilistes dépassent aujourd’hui 
la limitation autorisée, selon la 
Commission européenne. 46 % 
des conducteurs de véhicules 
neufs équipés de l’ISA désac-
tivent le système, d’après un 
test britannique. 54 % le laissent 
actif.
En l’état actuel, donc, rien ne 
permet d’affirmer la mise en 
place d’un tel dispositif. Il serait 
d’ailleurs pour l’heure techni-
quement bancal. Seul ISA, déjà 
en place, pourrait être modifié 
pour freiner les véhicules.
Et puis sommes-nous prêts, 
automobilistes, à nous voir pri-
vés de la liberté de décision 
lorsque nous sommes au volant 
? Appuyer sur l’accélérateur au 
mépris des dangers des excès 
de vitesse, première cause des 
accidents mortels sur nos routes, 
est-ce que cela compte plus que 
la protection des autres usagers 
? L’Observatoire national inter-
ministériel de la sécurité routière 
(ONISR), 317 personnes, et rien 
qu’en mai 2026 ont été tuées, 
pour 305 en mai 2025, soit 12 
tués de plus (+4 %).

On vous a parlé récemment 
de Muse Image, un géné-
rateur d’images intégré à 

Instagram, WhatsApp et Meta AI 
qui puise aussi dans les comptes 
Instagram publics pour composer 
certains visuels. Meta a aussi pré-
senté un outil de détection destiné 
à identifier les images produites 
par ce modèle, associé à un fili-
grane invisible, Content Seal.
Reuters a mis Content Seal sur le 
grill en testant quarante images 
générées par Muse Image. L’outil 
a reconnu la totalité des visuels 
non modifiés. Mais après un reca-
drage qui a réduit les images à un 
tiers ou une moitié de leur taille 
d’origine, le détecteur n’a plus 
reconnu que 45 % des mêmes 
visuels.
Il a suffi d’un simple recadrage 
pour tromper le filigrane Content 
Seal
Siwei Lyu est professeur d’infor-
matique à l’université d’État de 
New York à Buffalo et spécialiste 

de la criminalistique des images 
IA. S’il n’a pas testé l’outil de 
Meta, il identifie néanmoins une 
limite structurelle commune aux 
systèmes fondés sur un filigrane 
invisible. Un recadrage, une forte 
compression ou un redimen-
sionnement peuvent affaiblir ou 
effacer le signal embarqué dans 
l’image, selon lui.
Meta rappelle que son outil de 
détection n’existe encore qu’en 
préversion, ce qui pourrait expli-
quer qu›il ne soit pas encore tota-
lement fiable. Mais sur son site, 
comme l’a relevé notre confrère 
Phonandroid, l’entreprise affirme 
que le filigrane reste détectable 
après un recadrage, une compres-
sion, un redimensionnement ou 
une capture d’écran. Elle précise 
malgré tout que le signal peut 
disparaître lors d’un recadrage 
important.
C›’est ce dont préviennent éga-
lement Google et OpenAI pour 
leurs propres outils de détec-

tion. Les deux entreprises recon-
naissent que leurs systèmes ne ré-
sistent pas à toutes les techniques 
d’altération d›’image.
L’Oversight Board, organe 
d’experts qui rend des décisions 
contraignantes sur la modération 
des contenus des plateformes de 
Meta, a demandé à l›entreprise 
d’investir dans des outils de 
détection plus robustes face à la 
circulation de contenus IA trom-
peurs.
Pour Sarah Barrington, cher-
cheuse en IA et doctorante à la 
UC Berkeley School of Informa-
tion, le marquage numérique n’est 
certes pas parfait, mais représente 
un potentiel pour l’avenir des 
contenus générés par IA. Elle 
compare la méthode aux mesures 
de cybersécurité préventives, 
jamais totalement étanches mais 
utiles dès qu’elles interceptent 
une partie des cas.
Les fournisseurs de systèmes IA 
générative doivent marquer leurs 

contenus synthétiques dans un 
format lisible par une machine, 
dès le 2 août prochain, en vertu 
de l’article 50 du règlement euro-
péen sur l’intelligence artificielle. 
Ce texte concerne les images, 
l’audio, la vidéo et le texte pro-
duits par une IA. Les négocia-
teurs de l’accord « AI Omnibus », 
conclu en mai 2026, repoussent 
toutefois cette obligation de mar-

quage technique au 2 décembre 
pour les systèmes déjà commer-
cialisés avant août, sans toucher 
aux autres obligations de trans-
parence de l’article 50. La Com-
mission européenne a publié le 
10 juin 2026 un code de bonnes 
pratiques volontaire sur le mar-
quage et la détection des contenus 
manipulés.



Le Festival de Karlovy Vary, 
en République tchèque, a 
dévoilé son palmarès lors 

de sa soirée de clôture samedi 11 
juillet. Le plus important festival 
de cinéma d’Europe centrale et 
orientale a attribué son Globe de 
cristal du meilleur film à Fruit 
Gathering, du réalisateur birman 
Aung Phyoe. Coproduit par la 
Birmanie, la République tchèque 
et la France, le film raconte une 
histoire d’amour entre deux 
jeunes femmes travaillant dans 
une usine de textile à Rangoun, 
où elles font face à un travail 
épuisant et à l’incertitude 
économique, dans un pays où 
l’amour entre femmes restent 
socialement inacceptable.

The Guest du Danois Mads 
Mengel obtient le Prix spécial 

du jury et le Prix de la mise en 
scène. Un drame familial qui 
raconte l’arrivée surprise d’une 
matriarche souffrant de troubles 
mentaux dans une cérémonie 
où personne ne souhaite sa 
présence. Des Globes de 
cristal ont aussi été décernés 
à l’actrice française Juliette 
Binoche, à l’acteur américain 
Dustin Hoffman et au réalisateur 
américain Robert Richardson 
pour leur «contribution artistique 
exceptionnelle» au cinéma 
mondial.

L’édition 2026 a par ailleurs été 
marquée par un étonnant double 
anniversaire. Créé en août 1946, 
Karlovy Vary est l’un des plus 
anciens festivals de cinéma au 
monde. Il fêtait donc cette année 
ses 80 ans, mais seulement sa 

60e édition. «Peu de gens savent 
qu’entre les années 1959 et 
1990, on a été forcés d’alterner 
avec le festival de Moscou» 
expliquait Karel Och, le directeur 
artistique, à la présentation du 
festival(Nouvelle fenêtre) en 
avril dernier. «C’est une belle 
coïncidence que, cette année, 
on puisse fêter en même temps 
ces deux anniversaires – la 60e 
édition et le 80e anniversaire de 
la première édition.»

Les organisateurs ont vendu plus 
de 132.000 billets pendant le 
festival qui s’est déroulé du 3 au 
11 juillet, avec 472 projections 
de 179 films.

Depuis plus de vingt ans, 
Joseph Koroma, plus 
connu sous le nom de 

Nashito Kulala, façonne les tubes 
qui font danser la Sierra Leone.

Producteur chevronné, il a bâti 
sa réputation sur le talent, la 
patience et des nuits blanches 
en studio. Mais aujourd’hui, un 

nouvel acteur entre en scène : 
l’intelligence artificielle (IA). 
Entre opportunités inédites et 
craintes légitimes, comment les 
artistes sierra-léonais naviguent-
ils cette révolution technologique?

Pour Nashito Kulala, l’IA n’est 
pas une menace, mais un allié. « 
La meilleure façon d’utiliser l’IA, 

c’est de l’intégrer pour soutenir et 
enrichir les idées des artistes ou 
des producteurs », explique-t-il. « 
Cela rend le travail plus rapide, la 
vie plus facile. Il faut l’accepter. » 
En effet, les outils d’IA permettent 
désormais de : générer des 
instrumentales en quelques clics, 
améliorer la qualité sonore sans 
coût exorbitant, expérimenter avec 
des styles musicaux variés, même 
avec des ressources limitées. 
Pourtant, tous ne partagent pas cet 
enthousiasme.

« Ma voix, c’est mon identité » 
: les craintes des artistes

Tracy Jac-During, chanteuse et 
auteure-compositrice, s’interroge 
: « Ma voix, ce n’est pas qu’un 
son. C’est mon identité, mes 
expériences, ma culture, mes 
racines. L’originalité, c’est ce 

qui nous rend uniques. » Son 
inquiétude est partagée par de 
nombreux artistes : et si l’IA 
permettait de reproduire leur 
voix ou leur style sans leur 
consentement ?

Comme le souligne Eric Kawa, 
correspondant d’Africanews, « 
la question n’est pas seulement 
technologique, mais aussi 
juridique. Si l’IA peut reproduire 
une voix à la perfection, à qui 
appartient cette performance ? 
Et surtout, qui doit être rémunéré 
? » À ce jour, les lois sur le droit 
d’auteur peinent à suivre le 
rythme de l’innovation, laissant 
les artistes dans l’incertitude.

Theodore Rogers, praticien de 
l’IA, encourage les artistes à saisir 
cette opportunité : « Ils devraient 
adopter cette technologie, 

l’utiliser de manière éthique 
pour se construire un public et se 
positionner dans l’industrie. »

Pour Saraphina Hannah Turay, 
animatrice radio et mélomane, 
la musique reste avant tout une 
question d’âme : « La musique 
guérit. Écouter un son généré par 
IA… je n’y adhère pas. » Son avis 
reflète celui de nombreux fans : 
l’émotion et l’authenticité restent 
des critères incontournables.

Alors que l’IA s’impose dans 
les studios du monde entier, les 
artistes sierra-léonais font face 
à un défi majeur : utiliser la 
technologie sans perdre l’essence 
même de leur art. Comme le 
résume Eric Kawa : « Le vrai 
débat, ce n’est plus de savoir ce 
que l’IA peut faire, mais comment 
la société choisit de l’utiliser. »

Ses mains connaissent 
chaque geste par cœur. 
Solange Akakpo façonne 
l’argile depuis l’enfance. 

Membre de l’association de 
femmes potières « Akpénin 
Mahou », elle perpétue un 
héritage familial à Sè, dans le sud-
ouest du Bénin, à une centaine de 
kilomètres de Cotonou

‘’Nous avons hérité ce métier de 
nos mères, qui fabriquaient déjà 
des marmites et des vases en terre 
cuite. En premier lieu, à l’arrivée 
de l’argile, nous la concassons et 

la faisons sécher au soleil, puis 
nous la remettons dans l’eau de 
puits pour obtenir la pâte d’argile. 
Nous récupérons les débris de 
jarres cassées après la cuisson 
et les écrasons pour obtenir une 
poudre que nous mélangeons à 
la pâte d’argile. Après cela, nous 
enchaînons avec les autres étapes 
jusqu’à la cuisson.’’, raconte 
l’artiste. Après le concassage et 
la préparation de l’argile, son 
mélange avec de l’eau permet 
d’obtenir une pâte homogène. 
Les artisanes poursuivent ensuite 
le travail à la main pour affiner la 

texture en vue du façonnage. Les 
produits sont prêts en 72 heures.

‘’Il faut ensuite laisser la pièce 
à l’ombre pendant 72 heures 
avant de procéder à la finition. 
Elle restera ensuite dans le 
magasin pour sécher pendant au 
moins trois semaines. Pour lui 
donner une certaine beauté, nous 
appliquons de l’argile rouge sur 
le plat avant de l’envoyer à la 
cuisson. Lorsqu’il a fini de cuire, 
nous sommes soulagées après 
tous ces efforts. À ce stade, nous 
sommes contentes, puis nous 

le commercialisons’’, explique 
Solange Akakpo.

Les femmes reçoivent chaque 
mois des commandes de 
plusieurs villes du pays et de 
l’extérieur. Christmine est venue 
à Sè récupérer ses commandes 
de jarres et de marmites pour 
son restaurant situé à Cotonou. 
Elle qui vante les mérites de ces 
produits.

‘’Donc, les marmites aussi 
conservent vraiment la chaleur, 
gardent les propriétés de l’argile 
et donnent de la longévité. Elles 

conservent nos repas et, lorsque 
l’on prépare dans les marmites 
en argile, cela donne un goût 
différent de celui obtenu avec 
les autres marmites. Donc, cela a 
tellement de vertus qu’on ne peut 
ignorer.’’, affirme-t-elle.

Plus loin, le long de la route 
traversant Sè, marmites, jarres, 
canaris et plats en terre cuite sont 
exposés à la vue des passants, 
témoignant de l’importance de la 
poterie dans la vie économique et 
culturelle de la localité.

Comment l’IA révolutionne et divise l’industrie musicale 
de la Sierra Leone

Bénin 
À Sè, les femmes conservent les secrets de la poterie

Le Festival de cinéma tchèque de Karlovy Vary fête sa 60e 
édition et couronne un réalisateur birman
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En Tunisie, le Festival de 
jazz de Tabarka est de 
retour après six années 

de passage à vide en raison de 
contraintes économiques.
‘’Ça fait plaisir d’être de 
retour. C’est un plaisir d’avoir 
été invitée, de revenir et de 
participer à ce festival. Je suis 
vraiment ravie que le festival ait 
été relancé cette année, car j’ai 
entendu dire qu’il n’avait pas eu 
lieu depuis six ans. Je suis donc 
très heureuse de faire partie de 
cette nouvelle édition’’, affirme 
Dee Dee Bridgewater, artiste de 
jazz.
Un retour qui permet à la ville 
située entre mer et montagne, au 
nord de la Tunisie, de relancer 

son 
attractivité. Le festival attire 
en effet des touristes de divers 
horizons. Les autorités du secteur 
se frottent les mains.
‘’C’est une très bonne chose parce 
qu’on fait revivre le Festival de 
Tabarka. Donc, on fait revivre 
le tourisme dans toute cette 
région. La région de Tabarka 
est très connue pour ce festival 
de jazz.’’, souligne Mohamed 
Mehdi Haloui, directeur général 
de l’Office national tunisien du 
tourisme.
Outre la musique, le festival sert 
aussi de vitrine à l’activité de 
Tabarka à travers les expositions 
qui attirent les festivaliers, 

profitant aux commerces 

dans un contexte de morosité 

économique.

‘’Ça redonne vie à la ville. 

Les gens viennent ici et ça fait 

vraiment bouger les choses pour 

nous sur le plan économique. Ça 

nous donne un peu de répit. On 

espère qu’à partir de maintenant, 

ce festival aura lieu chaque année 

sans exception.’’, se félicite 

Faouzi Tarouti, commerçant.

Le festival de jazz qui alimente 

l’artère irriguant la ville de 

Tabarka a été lancé il y a plus 

d’un demi-siècle.

Sa longue 
carrière devant la caméra 
a débuté dans les années 

1970 jusqu’à des rôles plus 
récents comme dans la série à 
succès «Peaky Blinders».
L’acteur néo-zélandais Sam 
Neill est mort à l’âge de 78 ans, 
a annoncé sa famille dans un 
message posté sur Instagram, 
lundi 13 juillet. Il était notamment 
célèbre pour avoir incarné le 
paléontologue Alan Grant dans 
le film culte de Steven Spielberg 
Jurassic Park. «Sam était entouré 
de sa famille et s’est éteint avec 

la dignité qui a caractérisé 

toute sa vie», précise le 
communiqué. Le décès est décrit 
comme «soudain et inattendu».
Sa longue carrière devant la 
caméra a débuté dans les années 
1970, jusqu’à des rôles plus 
récents comme dans la série à 
succès Peaky Blinders ou un 
autre volet de Jurassic Park, 
intitulé Le Monde d’après, sorti 
en 2022. En dehors de l’écran, 
Sam Neill exploitait notamment 
des vignobles dans la pittoresque 
région de Central Otago, sur l’île 
du sud de la Nouvelle-Zélande.
En avril, Sam Neill avait déclaré 
à la chaîne australienne Channel 

Seven News être en rémission 

de son cancer après une thérapie 

génique. Il combattait alors cette 

maladie depuis cinq ans et sa 

chimiothérapie avait fini par ne 

plus faire effet. Le communiqué 

de la famille annonçant son 

décès mentionne que Sam Neill 

«était toujours en rémission». 

Son entourage précise qu›il 

était soigné à l›hôpital privé St 

Vincent de Sydney (Australie) au 

moment des faits.

Escorter un tueur à gages 
devenu témoin protégé 
jusqu’à son procès : voici 

la mission confiée à Amber Todd 
(Izuka Hoyle), une jeune agente 
pénitentiaire. Lorsque leur convoi 
est attaqué par des mercenaires, 
la gardienne et son prisonnier, 
Tibor Stone (Tahar Rahim), se 
retrouvent contraints de fuir 
ensemble, menottés l’un à l’autre. 
Commence alors une cavale 
pendant six épisodes, où chacun 
ignore si l’autre est un allié ou 
un adversaire : une mécanique 
de récit classique mais efficace. 
Disponible sur Canal+ à partir de 
lundi 13 juillet, Prisoner est porté 
par Tahar Rahim dans un rôle 
physique et tendu qui confirme 
sa place parmi les acteurs 
français les plus demandés par 
les productions internationales.

Dès les premières minutes, 

Prisoner choisit donc 
son camp : ce sera celui du 
mouvement. Les scènes d›action 
s›enchaînent sans aucun temps 
mort, les poursuites sont filmées 
avec un rythme effréné, de 
manière très lisible, et le montage 
emballe le tout avec une grande 
précision.
Créée par le Britannique Matt 
Charman, scénariste nommé aux 
Oscars pour Le Pont des espions 
de Steven Spielberg, Prisoner 
ne cherche pas à renouveler 
le genre. «Mon inspiration 
vient souvent de mes enfants, 
raconte le créateur de la série. 
Nous étions en voiture arrêtés 
derrière un fourgon de transport 
de prisonniers. Mes enfants ont 
remarqué le fourgon et ils ont 
été tout de suite intrigués. ‹Papa, 
qui est dans le fourgon ? Que se 
passe-t-il ?› Je me suis surpris à 

dire : ‹Je ne sais pas… 
quelqu›un est peut-être transféré 
d›une prison à une autre ?› 
D›autres questions ont vite fusé : 
‹Pourquoi ? Qu›ont-ils fait ? Qui 
est à l›avant ?›». Otto Bathurst 
(Peaky Blinders, Black Mirror) a 
ensuite filmé cette cavale comme 
s›il s›agissait d›un long film 
d›action découpé en six chapitres 
qui se laissent visionner d›une 
traite. Sur ce point, le contrat est 
parfaitement rempli.
Le revers de cette efficacité, 
c›est que les rebondissements 
surprennent finalement 
relativement peu. On devine 
en effet assez rapidement les 
revirements des personnages 
qui ne possèdent jamais 
vraiment l›ambiguïté morale ou 
la profondeur psychologique 
qui font les grands thrillers 
britanniques. Mais peu importe : 

ici, c›est l›efficacité 
et le mouvement qui priment, et 
ce choix n›empêche pas la série 
d›être réellement divertissante.
Prisoner repose sur un duo 
d›acteurs principaux très 
convaincant. Tahar Rahim a face 
à lui une actrice britannique, 
Izuka Hoyle, qui impose 
progressivement sa présence.
Jouant un personnage d›agente 
pénitentiaire, celle-ci est tout le 
long de la série partagée entre 
son devoir professionnel et son 
instinct de survie, et son rôle 
gagne peu à peu en épaisseur 
jusqu›à devenir aussi intéressant 
que celui joué par Rahim.
D›ailleurs, c›est aussi la toute 
première fois que l›acteur français 
joue ainsi un pur personnage 
de thriller : «C›était l›occasion 
pour moi de découvrir le genre 
de l›action, un registre que je 

n›avais encore 

jamais abordé et dans lequel j›ai 

pris beaucoup de plaisir», avoue-

t-il.

Le tournage a aussi largement 

participé à cette progressive 

complicité qui se voit à l›écran 

: dans un entretien au quotidien 

britannique The Guardian, Tahar 

Rahim racontait comment les 

deux acteurs avaient passé des 

journées entières physiquement 

attachés l›un à l›autre, exactement 

comme dans la série. Une 

expérience qu›il décrit comme 

«presque spirituelle» tant elle les 

a obligés à construire un lien de 

confiance assez inhabituel.

Tunisie 
 le Festival de jazz de Tabarka renaît de ses cendres

L’acteur néo-zélandais Sam Neill, héros du film 
«Jurassic Park», est mort à l’âge de 78 ans

«Prisoner» 
 Tahar Rahim électrise une série britannique
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Si les conserves sont 
pratiques, leurs profils 
nutritionnels divergent 

radicalement d’une espèce 
à l’autre. Voici celle à éviter 
quand il s’agit de poissons.
Pratiques et économiques, 
les conserves de poisson sont 
aussi le meilleur moyen de 
faire le plein d’omégas-3. 
«Ces bons gras agissent sur 
les artères et sur le cœur», 
explique Daisy Bodin, 
diététicienne-nutritionniste, 
au Journal des Femmes. Ces 
graisses essentielles sont aussi 
excellentes pour le cerveau 
et la vision. Mais attention : 
sous son couvercle en métal, 
l’un de ces poissons est à 
éviter selon notre experte.
Ce poisson est l’un des plus 
vendus et les plus appréciés, 
car il se glisse très facilement 
dans de nombreuses recettes. 
«On l’utilise beaucoup 
plus que la sardine ou le 
maquereau», confirme la 
spécialiste. Il possède aussi un 
atout satiété majeur. «Sa chair 

est tellement dense, il suffit de 
ne pas en manger beaucoup 
pour se sentir rassasié», ajoute 
Daisy Bodin. Mais ce succès 
cache un danger : le mercure. 
Ce métal lourd se transforme 
en méthylmercure, sa forme 
la plus toxique, et s’accumule 
dans l’organisme de ce super-
prédateur. Considéré comme 
l’une des 10 substances les 
plus préoccupantes au monde, 
le mercure agit comme 
un poison pour le système 
nerveux et les reins, causant 

à terme des troubles de la 
mémoire, rénaux ou oculaires. 
Le méthylmercure est 
particulièrement redoutable 
pour les jeunes enfants 
et les femmes enceintes, 
car il peut provoquer des 
retards de développement 
neurologique in utero.
Le pire poisson en conserve 
c’est ainsi le thon. «Il est 
malheureusement très riche en 
mercure de par la toxicité de 
la mer aujourd’hui», déplore 
Daisy Bodin. Ce super-

prédateur se situe au sommet 
de la chaîne alimentaire 
et accumule ainsi, tout au 
long de sa vie, le mercure 
consommé par ses proies. 
La totalité des boîtes de thon 
testées en Europe contiennent 
du mercure, avec des taux 
grimpant parfois jusqu’à 1,0 
mg/kg, d’après une enquête 
de l’association Bloom. 
La Dose Hebdomadaire 
Tolérable (DHT) est pourtant 
désormais fixée à seulement 
0,7 microgramme par kilo 
de poids corporel, contre 1,6 
auparavant, selon l’Anses.
© manolyto/123rf
Si la consommation de thon 
est toujours autorisée, il 
est important de surveiller 
la quantité ingérée. «Les 
recommandations sont de 
maximum 100 grammes de 
thon par semaine», explique 
Daisy Bodin. Mais en France, 
la consommation moyenne 
par habitant s’élève à 5 kg par 
personne et par an. Pour éviter 
toute erreur, la nutritionniste 

tranche : «Je dirai sincèrement 
qu’il vaut mieux l’éviter 
le plus souvent possible».
Pour profiter des bienfaits 
de la mer, l’experte 
recommande plutôt la sardine 
et le maquereau, les meilleurs 
poissons en conserve pour la 
santé grâce à leurs apports 
en omégas-3. En raison de 
leur petite taille et de leur 
position en début de chaîne 
alimentaire, ces espèces 
n’accumulent que très peu 
de polluants. Mais attention 
à ne pas gâcher leurs vertus 
en choisissant des conserves 
préparées, trop riches en 
huiles et en sel. Privilégiez 
donc les boîtes de poissons au 
naturel ou «faites vous-mêmes 
vos propres conserves». En 
plus de garantir une fraîcheur 
irréprochable, cela permet 
de «choisir ses propres 
arômes». De quoi agrémenter 
vos plats d’été et faire le 
plein d’énergie en toute 
sécurité pour votre santé.

«Il faut l’éviter le plus possible» : c’est le pire poisson en 
conserve selon une nutritionniste

Le danger cardiaque 
concerne surtout les 
personnes de plus 

de 60 ans : leur organisme 
tolère beaucoup moins bien 
ce stress thermique extrême 
et leur cœur fatigue plus vite.
En pleine canicule, le 
ventilateur est le meilleur 
allié pour trouver un peu de 
fraîcheur à la maison. Pourtant, 
cet appareil peut s’avérer 
trompeur, voire dangereux 
pour notre cœur. C’est ce 
qu’ont montré des chercheurs 
dans une étude publiée 
dans le prestigieux journal 
médical américain JAMA.
Ils expliquent que le vent 
du ventilateur fait évaporer 
la sueur instantanément. Le 
cerveau croit alors que la 
peau est sèche et commande 
de transpirer encore plus 
pour se refroidir. C’est un 

cercle vicieux : le corps se 
vide de son eau (+60 % de 
sueur perdue) sans jamais 
réussir à faire baisser sa 
température. Si l’on ne boit 
pas davantage d’eau pour 
compenser, il y a un risque de 
déshydratation rapide. Privé 
d’eau, le sang s’épaissit et 
l’organisme peine à réguler 
sa température. Cet «effet 
sèche-cheveux» s’intensifie 
à mesure que la chaleur 
augmente, surchargeant 
intensément le système 
cardiovasculaire au point de 
provoquer un stress thermique 
mortel ou un infarctus.
C’est pour cette raison qu’il 
existe un seuil critique 
bien précis au-delà duquel 
il faut impérativement 
éteindre l’appareil. Dès 
que le thermomètre atteint 
39°C à l’intérieur d’une 

pièce, le ventilateur devient 
néfaste. C’est notamment 
le cas lorsque l’air est sec 
(moins de 49% d’humidité 
ambiante), car le piège de la 
déshydratation s’enclenche 
alors à pleine vitesse. Le 
danger cardiaque concerne 
surtout les personnes âgées de 
plus de 60 ans : leur organisme 
tolère beaucoup moins bien 
ce stress thermique extrême 
et leur cœur fatigue plus vite.
Heureusement, voir le 
thermomètre afficher 39 °C 
à l’intérieur d’un logement 
ou d’un bureau est rare. Mais 
cela peut se produire aisément 
sous les combles, sous les 
toits mal isolés (où l’effet 
de serre est massif) ou dans 
les appartements exposés 
plein sud avec de grandes 
baies vitrées. Par ailleurs, 
les cuisines de restaurants, 

les usines, les blanchisseries 
ou les ateliers non climatisés 
atteignent très régulièrement 
(et parfois dépassent) 
ce seuil de 39 °C en été.
Pour traverser les fortes 
chaleurs en toute sécurité, 
la règle d’or reste donc de 
s’hydrater continuellement 
(au moins 1 verre d’eau 
toutes les heures), même 

sans sensation de soif, 
et de chercher de vrais 
îlots de fraîcheur (pièces 
climatisées, linges humides 
sur la peau, bains tièdes). 
Lorsque l’atmosphère 
devient un brasier, 
éteindre son ventilateur est 
parfois le meilleur moyen 
de protéger son cœur.

Fini de laisser tourner le ventilateur : 
Au-delà de cette température, il devient dangereux pour le coeur
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Si votre laurier-rose devient 
trop haut ou se dégarnit 
à la base, il est temps de 

le tailler. Mais attention ,cet 
arbuste méditerranéen supporte 
mal les coupes trop sévères. Pour 
conserver une belle floraison et 
stimuler de nouvelles pousses, 
la taille doit rester légère et bien 
ciblée. Découvrez comment 
tailler un laurier-rose sans 
l’affaiblir, ainsi que la bonne 
méthode pour supprimer les fleurs 
fanées et prolonger la floraison.
La taille d›un laurier-rose est 
bénéfique à plusieurs titres 
Un laurier-rose trop large ou trop 
grand pourra reprendre le cours 
de sa floraison après une coupe 
du bois en trop ;
Les branches abîmées, anciennes, 
fragilisées ou malades doivent 
être supprimées afin de stimuler 
la floraison ;
La culture d›un laurier-rose en pot 
ou en bac exige aussi une légère 
taille annuelle à tous les deux 
ans tout en veillant à changer de 
contenant pour la bonne santé du 
système racinaire.
Taillez votre laurier-rose une fois 
qu’l a au moins atteint ses 5 ans 
d’existence.
Quand tailler un laurier-rose ?
Le laurier-rose se développe 

beaucoup mieux s’il est taillé, 
qu’il soit cultivé en pot, en 
pleine terre ou en haie. Selon la 
technique de taille choisie, celle-
ci sera annuelle ou plus tardive. 
Dans tous les cas, la taille doit 
être réalisée hors période de gel 
et période estivale. La première 
période étant trop froide, vous 
mettriez en péril votre arbuste 
(risques de maladies, jeunes tiges 
trop frêles), malgré sa robustesse 
légendaire ; tailler un laurier-rose 
en plein été revient à supprimer 
toutes ses chances de floraison 
et donc, de ne pas pouvoir en 
profiter avec délice dans votre 
jardin.
Selon votre région d’habitation 
et le climat qui y prospère, vous 
pouvez donc procéder à la taille 
de votre laurier-rose entre le mois 
de février et le mois de mars, au 
printemps.
La taille du laurier-rose en bac (et 
pot) nécessite, elle, une taille à 
l’automne, après la floraison.
Comment tailler un laurier-rose ?
Avant de vous lancer dans la 
taille de votre laurier-rose, voici 
quelques principes de base :
Pensez à vous munir de gants, car 
le latex de l’arbuste est toxique ;
La taille doit toujours rester légère, 
l’important étant d’optimiser la 

floraison : on recommande en 
général 1/3 environ et sans couper 
tous les rameaux d’un seul coup ;
N’hésitez pas à couper les tiges 
ayant subi le gel parce qu’elles 
ne seront pas assez robustes pour 
refleurir ;
La taille ornementale, visant à 
redonner une forme spécifique à 
votre végétal, peut être réalisée 
au printemps, avant la floraison, 
en veillant à ne pas supprimer le 
feuillage verdissant.
La taille de votre laurier-rose 
dépendra ensuite du type que 

vous choisissez : 
La taille du laurier-rose en tige
Cette taille est assez courante, car 
elle donne une grande prestance 
doublée d’une grande élégance 
à un végétal tel que le laurier-
rose. Cette technique de taille 
oblige à couper chaque année 
afin de retirer les tiges situées aux 
extrémités, laissant la primeur à 
la tige principale. L’arbuste aura 
ainsi l’allure d’un arbre fleuri très 
décoratif au tronc solide. Cette 
taille convient parfaitement au 
laurier-rose évoluant isolé.

La taille du laurier-rose 
buissonnant

Le port du laurier-rose est touffu 
de base. Si vous avez envie de 
conserver cette pousse naturelle, 

une taille buissonnante sera 
parfaite : il suffit d’élaguer le 
centre, ce qui aura l’avantage 
de laisser passer la lumière et 
d’oxygéner les rameaux, et d’en 
minimiser le volume général en 
coupant vos branches d’un tiers.
La taille des lauriers-roses en haie
La taille doit rester, là aussi, 
légère : inutile de tailler de façon 
sévère afin de garder une allure 
de haie à tout prix. Le laurier-
rose est un arbuste buissonnant et 
dense. Sans pour autant le laisser 
pousser en toute autarcie, une 
taille visant à alléger l’ensemble 
sera suffisante. Vous pourrez ainsi 
profiter de sa belle floraison ;
La taille du laurier-rose en bac
La culture d’un laurier-rose en 
bac impose une taille, ne serait-ce 
que pour le garder au chaud dans 
les meilleures conditions durant 
la période hivernale. Cette taille 
s’effectue, nous l’avons précisé, 
après la période de floraison et 
avant les premières gelées, à 
l’automne.

Comment tailler un laurier-
rose en pot ?

La taille du laurier-rose en pot se 
résume à
Raccourcir un peu ses tiges, 1/3 
encore une fois, pour la période 
de repos végétatif qu’il passera à 

l’abri, loin des gelées.
Privilégiez les tiges les plus 
anciennes, ayant déjà fleuri par 
exemple, en préservant les plus 
jeunes.
Cette taille peut être effectuée 
tous les deux ans, en moyenne, 
à l’automne, comme pour le 
laurier-rose évoluant en bac.
Comment couper les fleurs fanées 
du laurier-rose ?
La suppression des fleurs fanées, 
comme pour bon nombre de 
végétaux, est indispensable, 
car elle conditionne la venue de 
nouvelles fleurs.
Le retrait des fleurs fanées du 
laurier-rose doit être réalisé avec 
délicatesse, à l’aide d’un sécateur 
ou d’un ciseau dédié, toujours 
nettoyé et aiguisé afin d’épargner 
à votre arbuste toute complication 
par la suite.
La coupe idéale se fait juste au 
début de la zone de la tige où 
les extrémités fleuries prennent 
naissance, formant comme un 
éventail. La sève pourra ainsi 
toujours circuler et faire repartir 
les tiges pour donner vie à de 
nouvelles fleurs.

Envahis par les pucerons ? 
Misez sur le savon noir, 
l’alternative bio radicale. 

Pour éliminer ces nuisibles sans 
abîmer vos végétaux, le secret 
réside dans la juste dilution. 
Suivez nos conseils et recettes 
pour un traitement efficace et 
sans danger.

Zoom sur ce produit miracle
Le savon noir est un savon naturel 
aux propriétés antibactériennes, 
antiseptiques et nettoyantes 
dont les usages sont multiples. 
Il peut être utilisé en tant que 
produit ménager pour nettoyer 

les surfaces, appliqué sur le corps 
pour des soins et est un vrai allié 
contre les nuisibles au jardin, 
notamment contre les pucerons.

Le savon noir est donc un 
insecticide ?

Il peut en effet avoir une action 
insecticide. Appliqué au bon 
dosage et aux bons endroits, 
il paralyse la respiration des 
pucerons. Il touche également les 
œufs et les larves. Il est intéressant 
de noter qu’il n’a qu’une action 
curative. Il ne sert donc à rien de 
l’utiliser à des fins de prévention.
Il est utilisé en tant qu’insecticide 

depuis très longtemps, au moins 
deux ou trois siècles. On l’utilise 
toujours aujourd’hui parce qu’il 
a montré son efficacité. En plus, 
et c’est un point important, il 
est totalement naturel, donc 
biodégradable, et ne contient 
aucun additif.
Comment utiliser le savon noir 

pour éliminer les pucerons ?
Il suffit de le diluer dans de 
l’eau en respectant certaines 
préconisations de dosage. 
Privilégiez l’eau tiède pour 
améliorer la dilution. Pour 
éviter que le mélange ne mousse 
trop, ajoutez une cuillère à café 
d’huile végétale. Laissez ensuite 
la solution refroidir et mettez-la 
dans votre pulvérisateur. Vous 
pouvez ensuite pulvériser les 
plantes atteintes en veillant à ne 
pas oublier l’envers des feuilles, 
qui constitue généralement un 
abri de choix pour les pucerons. 
Si nécessaire, n’hésitez pas à 
renouveler l’opération tous les 
trois jours.
Le traitement se fait généralement 
le matin ou le soir, surtout en 

période de forte chaleur. Évitez 
également la pluie qui aurait pour 
effet de lessiver la solution et 
donc de diminuer l’effet du savon 
noir.

Le dosage est-il important ?
Oui, même si on n’est pas au 
gramme près ! En effet, une 
dose trop faible de savon noir 
dans la dilution implique une 
efficacité moindre. A contrario, 
une dose trop importante pourrait 
endommager les feuilles de vos 
plantes.
Les recommandations indiquent 
une dilution à 5%, soit 50 ml 
par litre, ce qui correspond à 
environ 5 cuillères à soupe par 
litre. Si vous utilisez le bouchon 
du contenant pour doser votre 
mélange, comptez trois ou quatre 
bouchons.
Doser la solution est extrêmement 
simple. Le plus difficile est peut-
être d’estimer la quantité d’eau 
dont vous aurez besoin pour 
traiter la ou les plantes infestées. 
En effet, le mélange ne se garde 
pas très longtemps. Mieux vaut 
faire moins et refaire plutôt que 

faire trop et jeter…
Quelles recettes d’anti-

pucerons naturel avec du 
savon noir ?

Pour le potager, notamment pour 
les plants de tomate, optez pour 
un savon noir liquide à l’huile 
d’olive. Si vous n’avez que 
du savon noir, ajoutez une ou 
deux cuillères à soupe d’huile 
d’olive à votre mélange avant de 
pulvériser.
Pour lutter contre les maladies 
cryptogamiques (mildiou et 
oïdium), réalisez votre dilution 
à 5% dans de l’eau et ajoutez 5g 
de bicarbonate de sodium. Le 
savon noir, grâce à son pouvoir 
mouillant, va fixer le bicarbonate 
de sodium sur les feuilles et ainsi 
parer les attaques des ravageurs.
D’autres recettes existent, 
en ajoutant de l’alcool ou du 
vinaigre blanc au mélange, mais 
elles sont plutôt utilisées pour les 
tâches ménagères.

Savon noir contre les pucerons 
 dosages précis pour un jardin au naturel

Taille du laurier-rose
 la bonne période et les gestes clés
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Samedi 11 juillet, Flora 
Ogilvy-Vesterberg a annoncé 
la naissance de son premier 

enfant. Avec cette naissance, la 
princesse Alexandra de Kent 
devient ainsi arrière-grand-
mère pour la première fois.

La famille royale britan-
nique s’agrandit. Au mois 
de janvier, Flora Ogilvy-

Vesterberg a annoncé sa gros-
sesse, cinq ans après son mariage 
avec Timothy Vesterberg. La 
jeune femme de 32 ans est un 
membre discret du clan Windsor. 
Elle est la fille de James Ogilvy 
et de Julia Rawlinson, et la pe-
tite-fille de la princesse Alexan-
dra de Kent, cousine germaine de 
la reine Elizabeth II.
Six mois après cette annonce, 
Flora Ogilvy-Vesterberg a finale-
ment donné naissance à son pre-
mier enfant. Samedi 11 juillet, 
elle a dévoilé un premier cliché 
du nouveau-né dans un couffin 
bleu clair. “Notre fille, Isabel 
Marina Vesterberg, est arrivée en 
bonne santé dans la matinée du 
8 juillet. Timothy et moi sommes 
comblés de joie et d’amour pour 
elle”, a-t-elle écrit sur Instagram.
Flora Ogilvy-Vesterberg rend 
hommage à son arrière-grand-

mère
Au moment de choisir le prénom 
de sa fille, Flora Ogilvy-Vester-
berg a souhaité rendre hommage 
à un membre important de la 
famille royale. “Elle porte ce 
prénom en hommage à la béné-
diction qu’elle représente, ainsi 
qu’à mon arrière-grand-mère 
paternelle. Son prénom signifie 
également ‘de la mer’, un lieu 
où nous nous sentons toujours en 
paix, en Écosse et en Suède”, a-t-
elle précisé.
Flora Ogilvy-Vesterberg a donc 

choisi d’honorer la princesse 
Marina de Grèce et de Dane-
mark en nommant sa fille Isabel 
Marina. Née en 1906, la prin-
cesse Marina était la petite-fille 
du premier roi des Hellènes, 
Georges 1er de Grèce. Elle était 
entrée dans la famille royale bri-
tannique par son mariage avec le 
prince George, duc de Kent, fils 
du roi George V.

La petite-fille de la princesse 
Alexandra s’est mariée à un 

Suédois
Isabel Marina Vesterberg n’au-

ra pas l’occasion de connaître 
son arrière-arrière-grand-mère, 
la princesse Marina, morte en 
1968. En revanche, elle pourra 
connaître sa fille, la princesse 
Alexandra de Kent, qui fêtera ses 
90 ans en décembre prochain. 
Cette naissance fait d’ailleurs de 
la cousine germaine de la reine 
Elizabeth II une arrière-grand-
mère pour la première fois.
De son côté, Flora Ogilvy-Ves-
terberg forme désormais une 
famille avec Timothy Vester-
berg. En septembre 2020, celle 

qui est atteinte d’autisme s’est 
mariée au Suédois à la chapelle 
royale du palais Saint-James au 
cours d’une cérémonie privée, 
en raison du Covid-19. L’année 
suivante, elle a organisé une 
bénédiction du mariage à l’église 
St-James de Piccadilly pour célé-
brer son union. Le couple ouvre 
ainsi un nouveau chapitre de son 
histoire avec l’arrivée d’Isabel 
Marina.

Après l’anglais, l’espagnol 
et l’arabe, le Festival 
d’Avignon fait du coréen 

sa langue invitée pour sa 80e édi-
tion qui démarre samedi, à travers 
notamment la présence d’artistes 
de la péninsule ou de la lauréate 
du prix Nobel de littérature 2024 
Han Kang.
«Alors qu’on a, ces dernières 
années, vu émerger une forme de 
soft power à travers la K-pop, des 
séries télé, etc., les arts vivants 
sud-coréens restent très mécon-
nus de la scène européenne, de la 
scène française, du public du fes-
tival», avait expliqué le directeur 
de l’événement, Tiago Rodrigues, 
qui a décidé de mettre en valeur 
une langue chaque année depuis 
son arrivée à ce poste.
Han Kang inspire deux spectacles
Publié en 2023, le roman «Im-
possibles adieux» de Han Kang, 
sur une femme découvrant des 
archives documentant l’assassi-
nat sur l’île de Jeju de milliers de 
civils - considérés comme com-
munistes - par des forces sud-co-
réennes en 1948-1949, sert d’ins-
piration à deux formes théâtrales.
Y voyant un «réquisitoire contre 
l’oubli», la metteuse en scène 
Julie Deliquet va proposer 

«Oiseau», une lecture-perfor-
mance bilingue interprétée par 
les actrices Isabelle Huppert 
et Hyeyoung Lee dans la cour 
d’honneur du palais des papes.
«Che dolore terribile è l’amore», 
de l’Italienne Daria Deflorian, est 
aussi tiré de ce roman.
Cette dramaturge, qui avait déjà 
mis en scène «La végétarienne», 
autre roman d’Han Kang, dit 
aimer dans son écriture l’élar-
gissement de «notre perception 
de la réalité grâce aux rêves, à la 
vie nocturne, aux fantômes, aux 
mondes parallèles».
Han Kang sera présente du 12 au 
18 juillet.
Kyung-Sung Lee et le théâtre 

documentaire
C’est aussi l’épisode de l’île de 
Jeju qui inspire le metteur en 
scène Kyung-Sung Lee dans «Is-
land story». Lui travaille à partir 
des témoignages de trois per-
sonnes âgées descendant de vic-
times du massacre et des travaux 
d’un archéologue ayant mené des 
recherches pour retrouver des 
ossements.
«Je m’interroge sur le fait que le 
théâtre puisse encore fonctionner 
comme une forme de rituel re-
liant des personnes dont l’histoire 

est lointaine», décrit-il.
Jaha Koo en force

Metteur en scène, compositeur 
et vidéaste, Jaha Koo présente 
trois spectacles. Dans «Cuckoo» 
(créé en 2017), un monologue 
avec trois autocuiseurs de riz, 
l’artiste de 40 ans explore la pres-
sion exercée sur la jeunesse pour 
être performante dans une société 
coréenne encore marquée par le 
poids de son système «hiérar-
chique, le patriarcat et l’inégalité 
de genres», raconte-t-il.
Dans «The History of Korean 
Western Theatre» (2020), il se 
demande pourquoi la tradition 
théâtrale de son pays s’est effa-
cée face à la culture occidentale. 
Enfin, dans «Haribo Kimchi» 
(2024), il utilise la cuisine d’un 
stand de street food pour parler 
de sa position d’»entre-deux», lui 
qui a quitté son pays natal il y a 
15 ans.
Il met en garde contre le risque 
d’une culture «standardisée». 
«Il y a tellement de Corées dif-
férentes dans le monde», a-t-il 
confié.
Danse et performance visuelle

Performance visuelle originale 
en vue avec l’artiste Lee Jinyeob: 
dans «MULJIL», quatre inter-

prètes sont immergés dans un 
grand bocal d’eau, en référence 
aux femmes qui plongent dans la 
mer pour récolter des coquillages 
sur l’île de Jeju.
Avec son spectacle «KIN: Yeon-
hee Project I», le musicien Inbo 
Lee (Liquid Sound), qui a étudié 
le spectacle vivant en France, 
revisite un art ancestral coréen, 
le Yeonhee, mêlant danse, cirque 
et percussion, en le modernisant. 
«J’ai cherché à supprimer des 
éléments traditionnels pour ne 

garder que son ADN et j’ai ajouté 
de la danse contemporaine», ra-
conte-t-il.
Sung Im Her, chorégraphe de 
danse contemporaine, présente 
«1 Degree Celcius», sur le thème 
du réchauffement climatique.
Enfin, avec «Neige neige neige», 
Lee Jaram, diva du «pansori» - 
récit chanté accompagné au tam-
bour -, emmènera le public dans 
une adaptation de la nouvelle de 
Tolstoï «Maître et serviteur».

Avignon
 la langue coréenne à l’honneur avec la prix Nobel 

de littérature Han Kang

Carnet rose chez les Windsor
la famille royale britannique s’agrandit avec la naissance 

d’un nouveau bébé



Le Club Hippique 
Professionnel 
d’Annaba (CHP) 

s’apprête à accueillir une
importante compétition 
nationale de saut d’obstacles 
(CSO), placée sous le haut
patronage du wali d’Annaba 
et organisée sous l’égide de la 
Fédération Équestre
Algérienne, en coordination 
avec la Direction de la 
jeunesse et des sports de la
wilaya. Cette manifestation 
sportive réunira une élite de 
cavaliers venus de plusieurs 
régions du pays, témoignant 
du dynamisme que connaît la 
discipline équestre en Algérie.
Prévue en deux sessions, du 
16 au 18 juillet, puis du 23 au 
25 juillet 2026, cette
compétition se déroulera au 
Club Hippique Professionnel 
d’Annaba, situé à Aïn
Achir. Les épreuves, inscrites 

dans les catégories CSO 1 
étoile et 2 étoiles, offriront
aux participants l’occasion 
de mesurer leur maîtrise 
technique, leur précision et la 
qualité de leur complicité avec 
leurs montures.
Les concours débuteront 
chaque jour à 8 h 00 pour la 
session matinale, avant une
reprise des épreuves à 18 
h 00 en soirée. L’accès au 
public est fixé à 600 dinars 
par personne, permettant 
aux passionnés d’équitation 
comme aux curieux de 
découvrir un spectacle sportif 
où se conjuguent élégance, 
maîtrise et dépassement de 
soi.
Cette rencontre nationale 
poursuit plusieurs objectifs : 
encourager la pratique de
l’équitation, accompagner 
le développement du saut 
d’obstacles en Algérie et 
offrir aux cavaliers un cadre 
propice à la confrontation 

sportive. Elle constitue 
également une occasion de 
renforcer les échanges entre 
les clubs, les entraîneurs et les 
propriétaires de chevaux, tout 
en contribuant à l’essor de 
cette discipline sur les plans 
régional et national.
En accueillant cette 
compétition, Annaba confirme 
sa capacité à organiser des
rendez-vous sportifs de haut 
niveau et affirme sa place 
parmi les villes qui participent 
activement à la promotion du 
sport équestre. Pendant six 
jours de compétition répartis 
sur deux week-ends, le Club 
Hippique Professionnel 
d’Annaba deviendra le point 
de rencontre des meilleurs 
cavaliers du pays, offrant 
au public un rendez-vous 
placé sous le signe de la 
performance, de la passion et 
de l’excellence sportive.

La préservation du patrimoine 
culturel annabi a franchi une 
nouvelle étape dimanche 12 

juillet 2026. Réunie sous la présidence 
du secrétaire général de la wilaya, 
représentant le wali d’Annaba, la 
Commission de wilaya des biens 

culturels a adopté à l’unanimité 
deux décisions déterminantes pour la 
sauvegarde du patrimoine historique et 
architectural de la ville.
En présence de Mme Saliha Berkouk, 
directrice de la Culture de la wilaya 
d’Annaba, ainsi que d’universitaires, 
de chercheurs et de spécialistes 
du patrimoine, les membres de la 
commission ont approuvé l’inscription 
du siège de l’Inspection des Douanes 
et des installations portuaires sur la 
liste de l’inventaire supplémentaire 
des biens culturels de la wilaya. Cette 
reconnaissance officielle confère à 
cet édifice un statut patrimonial qui 
ouvre la voie à sa protection et à sa 
valorisation.
La commission a également validé, 
à l’unanimité, la deuxième phase 
du Plan permanent de sauvegarde 
de la vieille ville d’Annaba. Cette 
approbation s’inscrit dans la continuité 
des actions engagées pour préserver 
un tissu urbain chargé d’histoire, dont 
les monuments et les constructions 

témoignent de l’évolution culturelle et 
architecturale de la cité.
Ces décisions traduisent la volonté 
des pouvoirs publics et des acteurs 
du patrimoine de poursuivre un 
travail méthodique d’identification, 
de classement et de protection des 
biens présentant un intérêt historique 
et civilisationnel. Elles répondent 
à un objectif essentiel : assurer la 
transmission de cet héritage aux 
générations futures tout en renforçant 
sa place dans la mémoire collective et 
dans l’identité culturelle de la wilaya.
L’unanimité qui a marqué cette 
session illustre également une prise 
de conscience partagée quant à la 
nécessité de préserver le patrimoine 
matériel d’Annaba. Elle témoigne 
de l’engagement des institutions, des 
experts et des chercheurs à promouvoir 
un héritage qui constitue l’un des 
fondements de l’histoire et de l’identité 
de la région, dans le respect du cadre 
juridique régissant la protection des 
biens culturels.

ANNABA CONSOLIDE LA PROTECTION DE SON PATRIMOINE

DEUX DÉCISIONS MAJEURES ADOPTÉES À L’UNANIMITÉ

ANNABA ACCUEILLE UN RENDEZ-VOUS 
ÉQUESTRE NATIONAL DÉDIÉ AU SAUT D’OBSTACLES

Sara Boueche

Sara Boueche


